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que la victoire «oit gignée. L'émancipa­
tion do la province de Québec est uoo en­
treprise gigantejque, mais pas plus for­
midable que l’œuvre accomplie par les li­
béraux du Mexique, ds la Franco ot d’au- 
trea paya.

NOUVEL OUVRAGE

M. McSHANK ET SES AMIS

1 9 » mmm't > » >.<■» i ........... ..

U IIRR1EH l)E SMIÏMIÏÏHE
St-Hyacinthe, 20 Décembre 1887.

LES JUGES

L lion. M, McShane a été envoyé 
duns le comté de La Prairie, comme 
il le fut plus tard dans celui c’Ottawa, j de tenter Tcpreuvr.

M. J. P. Tardivel, Rédacteur de la 
Vérité, vient de publier le premier 
volume de ses M Mélanges'*, recueil 
d’études religieuses, sociales, politi­
ques et littéraires, et nous le remer­
cions pour l’envoi d’un exemplaire. 
C’est le premier ouvrage du ge nre 
dans notre province, et nous félicitons 
notre confrère d’avoir eu le courage

LE JUBILE SACERDOTAL DE 
LEON XIII

La multiplicité des matières nous 
a empêché de parler plus tôt d’un ar-

pour régénérer ces divirions électora- j La carrière du journaliste canadien 
les et convertir les conservateurs au 1 a été jusqu'à ce jour une carrière fort 
libéralisme. On sait comment il s’y! Peu lucrative et, partant, ingrate. Le 
est pris dans le premier de ces com- I public ne se rend pas compte des 
tés. heures que l’écrivain sérieux consacre

Maintenant que les manœuvres à l’étude des questions politiques et 
employées sont décou vertes, Y Electeur] sociales, ni des difficultés qu’il ren­
est prêt à donner le coup de pied de j contre sur sa route. Comme consé- 
l’âne à M. McShane. Il voit qu’il n’y quence, peu d’hommes se sentent la 
a plus moyen d'exploiter ce ministre ! vocation d’entreprendre le travail

tic e du II itness que 1 Union s est j au profit des libéraux et il lui crie de h^-. *léen qui incombe au journaliste
empressée de reproduire.
On sait que le Wlt'iess n’aime <*ruère 

les canadiens- rançiisct qu • de pli s 
il est libéral. Il n’a pas m m j ié l’oc­
casion de critiquer ies récentes nomi­
nations de s J uges, en mettant dans la 
bouche d'un Conseil d; la Reine de 
Montréal des paroles insultantes poui 
ces honorables mess urs.

L’Union a bie.i voulu mettre sa 
lourde patte dan; le plat. Comme it 
n'y a eu que tro;s J - ges récemment 
nommés, les Moi. Te1 »er, Charland 
et Globenski, les injures que renferme 
l’article s’adressent nécessairement a 
eux, d’autant plus que i’IIon. M. 
G oben.sk i est nomrré en toutes let­
tres.

Voici ce que dit l’article :
1)6 toutes parf ou est très mécontent 

des dernières uomina'ions. D* avocat* 
de trêUiè/n* entire ont été fait- ju * n 
ces dernier* titnps; on y voit d c- hommes 
qui n’ont jamais de lour rie aidé une 
cause on cour d appel ni en révision, mais 
n’oQf été que les admirateurs et partisans 
constant1 rie filon. M. Chapl< au. Deux 
d'entre eux ont ér* nommés parce qu'ils 
étaient d * ns h ilt*r*tsr pécuniaire et q ;« 
d *puw des anrées ils harcelaient lc° aii- 
nintres pour avoir une situation qu >0 
que. Ils auraient été ’ont au }d ts ronv^ 
miles comme clercs de bureau a c un sa­
laire de $1000.

Voilà les injures que l'Union \ pu­
bliées à l’adresse du juge Te 1 i,* ins 
commentaires, comme si elle u.s p- 
prouvait. Lui sied-t-il de repro­
duire de semblables mensonges q jand 
elle sait fort bien que l’H m. M. 
Tellier possédait probablement ia plus 
forte clientèle de St-Hyacinthetvirait 
à l’aise, et qu’il était considéré par 
ses confrères du barreau comme un 
avocat intègre et prudent et un juris­
consulte distingue ?

Nous protestons contre un langage 
aussi déplacé et aussi injuste et nous 
espérons que Y Union, mieux inspirée, 
reconnaîtra avec nous l’inconvenance 
qu'elle a commise en donnant asile 
dans ses co on nés aux diatribes du 
IVi (ne ss.

s’en aile -. " Qu il s'en aille!' obligé d’écrire au jour le jour sur tous
Si i’organe rouge parlait le langage I 'cs sujets, de manière à instruire ses 

de la sincérité, il n’y aurait guère à lecteurs et éclairer l’opinion publique, 
le b amer, car la corruption e^t re- Hans notre province surtout, la vie 
préhensiblc dans un parti comme <*e cethomme est remplie de sacrifices 
dans l’au re. Mas,quand on connait: ct ses travaux ne reçoivent point la 
les antéc ' le its de ceux nv: arrivent * recompense qu'ils méritent. Aussi

Le gouvernement anglais, désireux de 
rendre au Pape la politesse que la reine 
Victoria a reçue do Ha Sainteté à l'occi- 
«ion du cinquantième anniversaire de non 
avènemout au trône, h résolu d’e vojer k 
Home un ambas' adeur extraordinaire pour ' 
complimenter Léon XIII au sujet de foo 
jubilé «nccrdotal. Le choix du minister* 
«’cat porté sur le duc rie Norfolk, grand 1 
maréchal d'Angleterre et premier pair du ■ 
Royaume qui, de plan, a l'avantage d’être ' 
catholique. C'ait lui qui aéra chargé de j 
remettre au Papo la magnifique édition 
princeps de la Vulgate que la îomc Victo 
ria offre à Ha Sainteté.

À l’occasion du jubilé sacerdotal du Sou­
verain Pont’fe, H. AI. le ihab de Perse a 
envoyé au Saint-Père la lettre «uivantç ;
A Ha Sainteté, douée d'un naturel du Ht*- 

sic, élftsee comme les habitants du monde 
célestet le Pape très vénéré et très illustre 
qu il puisse être assisté de la grâce du 
Stiyn* ur.
Noue avon« appris avec joie que Votre 

Sainteté, prenant en considération les cin­
quante années de non heureuse initiation 
dan h le service sacerdotal, ai.ait, avec U 
bénédiction de Dieu, célébrer son jubilé.

Ku éttard aux relations amicales qu*les antéc ” le its de ceux qv; écrivent recompense qu ils méritent.
dans l’Electeur, on ne pe*:L °ue gémir Que journaux sont rédigés par des Noue entretenons avec la personne véuéra- 
de tant d’hypocri .ie. individus sans principes fixes, sans ble de V otre Huinteté, «t en oonnidéraut la

idées arrêtées, se complaisent dans dignité d* a Papauté qui e»t re-
l’injure toujours facile à proférer, et! 00"nu1e Pttrt0“l oom"15 Cbei da rft,1«l0n 

, - . ; - , r «atholique, Noua a avonit pan voulu *ai *er 1
LES LIBERAUX S’EN VONT

Les libéraux ne sont pas chanceux; 
leurs candidats, dans les élections 
partielles qui ont lie j, se font battre 
par les conservateur*.

Après avoir perdu Haldimand, 
d ms Ontario, ils viennent de perdre 
She.burne, dans la Nouvelle-Ecosse, 
et ce comté avait toujours élu un li­
béral depuis !a confédération, c’est-à- 
dire depuis 20 ans. Le Général 
Laurie a triomphé.

A Yarmouth, le libéral a été élu 
comme on >'y attendait,mais sa majo­
rité a été de 125 voix moindre qu’a 
i’élection de l’hiver dernier.

Puis l’élection du Dr Platt, député 
libéral de l’Ile du Prince-Edouard et 
celle du Dr Chamberlain, autre libé­
ral, viennent d’être annulées par les 
tribunaux pour corruption.

Aussi en face de ces triomphes des 
conservateurs et des fraudes des com­
tés de Verchères, de LaPrairie, de

rabaissent le ni/eau du journalisme. 1 , -n _. • , ,r. „ J • • échapper une pareille occasion aan* Y ouh ,
M. lard.vei es* un c.es écrivains de faire parvenir Nos vœux et Nos félicita-j

notre pays qui,corn.ne les Desjardins, 
les fasse, les Ch *pais et autres, ont

uorh ; il serait, eu effet, inconcevable que, 
dans jattecircoantancM ri un ausni agréub e

résolument pris le rôle de journaliste mc»8ttg« où tous Ioh regarda font tourné*
au rieux et ont cherché a l'élever 
au niveau qu’il doit avoir, Ce sont 
ses articles les plus saillants que l’au­
teur vient de réunir en volu ne, et il 
les a classifiés sous les litres de 
44 Questions religieuses— Education 
— Colonisation— Agriculture—Criti­
ques littéraires—Questions politiques 
—Ca et ia.

Il y a dans ces “ Mélanges” des 
pages tort intéressantes et. instructives.

LE NOUVEAU JOURNAL

La rumeur que nous avons publiée 
concernant la fondation.d’un nouveau 

*___ au,., journal à St-Hyacinthe parait avoir . iuu^ur
Jacques-Cartier, le découragement ; donne la pituite a 1 union. Cene-ci res^éo.

* divague et revient à la charge comme

▼ers 1*5 Vatican, Nous rcst.oo-» 
a cet égard, surtout quand il c-t constant 
que le» rapj>ort.H •l'amitié ont été, depuis de 
longue* date*, 8nli»ienicnt étabiid entre » i 
«ouveraina tie ia Perse et la cour de Ro­
me, et que Notre désir intime coufirte à 
entretenir ot a raffermir, dan* un fartait 
accord, le* habcn do ces bonnes relations.

Nous avons appris ti^ssi, avec une grande 
satisfaction, que, g.ftoe à la sa^esMC et a 
l’inUrventioo de Y »tre Sainteté, Un diffé­
rend»» survenus e»«o» les diverse* nations 
ont été aplanis et (pie la paix générale a 
été maintenue partoai, et Nous applaudit* 
sons,—a*eo la boone foi que tout le monde 
a dau* lajuitice et dans ta probité innées 
dans la penonn* vénérée de Totre Haiote- 
té,—aux rJauluta du triomphe qu Elle a 
aequia dans toutes les difficulté*? qui ont été 
soumises à ton arbitrage.

Nous espérons,qu avec la grâce d* Dieu 
Votre Sainteté exeroera encore, pendant de 
longuet années, cetta médiation désinté-

li Rénovateur des Ctieveta
DE HAEE,

VÉOÉTAL aiCIEtEM.

(HnIPs M1 r Ren«w#tr.)

A éiA U premier**! préparation purfnlia»moot 
artapt^a a i» tfuJHfton «!••» ma!m»lIoa du eui* 
«h«Yelu. et 1» p»«*ml* ve auul à r*»*!re, «ai 
4ix«Teux grl* et d**trl.i, lenr *v>*jJeur priruitir», 
Uur eroütfuinoe et ;•* iiMtre hrÜInui dn jaune 
U* T »n notnbreîia* x imitation* ost <uirî, 
mai* at)<*iii!4 n** i'* * î*»s “h'ü'^ota réfuta 
fiTixir !a enniert *» i«»’i •!** la *hevelure •**. du cuir 
abereht. I.e *rnr!t nue f. tfr.vzcj
»* Halt, a ^AnstHnnn^ut grandi Aahs l’*Nitin-a 
publique, et vi renr,n*niee i'*Mt protv%gt‘« la»» 
toute* partie tu ^î.ib*«, H répond a 
an »1.

Le iucc»*« aAII*( précéder qu'il 4 obtana 
a'eitdi) qu* a une *n “ Il tien? re qu'il 
promet."

Is* propriéîr.lr.»» Ht<arur a ont Su 
•onveiit surpris *i«( recevoir d»*e oomrnamlea 
4«« pays le» ;.'l»:*i itîn»< qj'ilw n’a-
taieut rien f..it pnrr infr n*. v, - \»'jv yr^para- 
lion (Iaiis c**e »un • rt

La EéNOVATM'iC :»P..i •'itKVXrx 
aa^ina employe p«*:ut.iiit u. «ertje u .*« court, 
priMluit un li-i 'fvi r^ble a l'uppMrenoo pue- 
aonnelTe.

!t nattoie .< »ui'f 'uo^mîm du U>ut«* tmpu- 
guérit .**^ MUtn*Ui'S. \n rtétre pm*

pfiebe cheveux Je d»*v*»iilr opoj» pnr otv- 
atiqufnv la Calvitie nVu plux a <*r*lndre II 
itimule 1*Action d«*4 glitn*l>»e itfiMiee, .»t l**a 
ruet i uiüiiie <1e pr *duiro une non»-*!'.* er )ie- 
lance.

I.m efîct" celte préparntior. ne * at 
pa*aagera, corn tua reu a ^ prx*)>arations al«vv
•llijuei, ila retient <(mrt**:tU)S, ce qui La renA 
«ufcK*r»eare et économique,.

(ÔiACklr.a'héim't Whiak^r Dya.J

La Teinture de Buckinitiam 
pour les Favoris

Charge a volonté la barbe *t !.*s favori* aç. 
an châtain foncé na’.urrl ou -»n noir. \* 

æul**ur ent permanent* e* ne dluparalt pat 
^ «a laraut. I*. préparatl/^c et Vnt aitnp»a 
•o l’appr j ne facilanitnt.

ruftPAxés }‘>a
R. P. Hall L Co., Nafthu». N. H.

C.bae toua >#t «(«rçhanil* te MfdtcbM,

LTipftice dp Rd’T&ai
PÈRE WILDS.

r.a RéT. Péra Z, P. Wtlds. smüImIoka1v« 
tréa connu de la ville de Tfaw York, al 
fréta de feu l'émlatitK Jufa Wllda, de le 
MprAme Cour du Xeaaech^aetta, 4«rU 
ae qui «ult :

R- 54tk .?f., JVc*> fork, U Mai, 
ytitiRTia. C. iriK Jk Co :

Je fui», l'hlvar 'iermer, en preia à ice bti- 
ivaur qui torturait me* membre* de demae- 
f *>ai*on« intolerable* j La null lurtnut me» 
aeuffranee* étaient terrible*, outre lee déman 
jcaU«.n», un feu iutenee me eoneumaii, il 
m'etalt impoaatble *1»* nupporter ia plu* legVr*> 
aouvertuni. .le souffrais en même tempa 
d’un violent catarrhe, et d'une toux catar 
rbouse ; J'avais perdu l'appétit, «t mon sys­
tème était 4M plu» bas. ConnaiNMut la râleur 
Je la HaLSKPaJIKIL.L1C O'AVXA, soit &»r 
olwerration Uni pliuieor» eu Je maiaili^ 
•oit par l'usage que J'en avait fait mni-mémn 
quelques année» auparavant, Je commentai a 
■n'en servir, j*our mettre, t'il était po*Mble 
un terme a mes horrible» souffrance*. Mon 
*pp4tlt commença » revenir presque x la pre­
miere dose. Apr>» un temp* tr^s-court la 
devra et. les d('*niar.ge%iH«tn* *e calmèrent, eu 
tout d’irritation ie la peau disparut.
Mon catarrhe et ma toux disparurent avisai. 
•*: ma «ante »' iniéllorant graduellement est. 
devenue eicellent*. Je me sens >»ent pour 
•ont plus fort, et e« résultat Je le dois a U 
.S a t.SK e a avui, lx, que jr* recommande »t» 
•ont* confiance comme la meilleure medec.ln* 
pour purifier le «ang. prenais trois
petite* d**e» par Jour, et a*anî que la detv 
**éme fiaenn fût fini, ma sanie était complète­
ment re*ablie. Je inet» ce» fait* X votra 
diMfv.sition, vous derriet le» publier dans 
l'Intérêt de no* semblable*.

A vous, Avec respaet, Z, P. WiLr**."
î^v cas cité ci-deasui e»t na entre mille. 

Xous recevon» journellement des attestation*
de cures merveilleuse* toutes prouvent .a 
faculté de ,a 3AL4KPAREILLE D'A TCR pour 
guérir toute» les maia^lie* provenant îe l'ifu- 
DHreté et de ia paurratd du taug et d'un*
▼iulité atfaibll*,

La Salsepareille é’Âyer
parifie, enrichit »t fortifie le sang, uimnl* 
'.‘•ction de l’estomac et de» intestins et par 
tbsséquent met le système x même de rasitter 
• vcc suce*1* a»r atta»{as« U toute» les Ma­
ladie* .Scrofuleuses, éruption* de la 
l*«au. Rhumatismes, Cefarrhes. Oehl- 
Hté Générale, st tou» «*.» lésordres -é«ultaci 
î'un sang pauvre et corrumpu *i d’un »▼*• 
téme faible et débile.

?U2ra.«Bf PAR LK
Ot*. j.c. Ay»rA Co., Lowell.Mitt

Po »act* tar.» vtntei le» t'harmacie* . pila 
5% \iï dacooe p»>ur 94L

- -. x.-r.

CHAUFFE IVOTRE MA180N a
L'EAU CHAUDE
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s’empare des liberaux.

LA SOCIETE D’INDUSTRIE 
LAITIERE

Fait riana Notre paUi* impérial de Té- 
si c'était une affiaire d’êtat. Elle a | héran, dana le moi* de K bj*.b 1304 (d*

LE MAIL

Depuis que le Mail a cessé dêcre 
l’organe des conservateurs d’Ontario,
il ne se passe guère de jours sans ^ ^
qu’il insulte les canadiens-français et £ince dc ces réunions dans lesquelles 
les catholiques. lien appelle même ( jcs hommes les plus autorisés, par

Le Courrier de vendredi dernier) 
annonçait la réunion de la Société 
d Industrie Laitière de ia Province de 
Québec pour le Mercredi i f et le 
jejdi 12 janvier iSS3. Ce sera le 
sixième congrès depuis la fondation 
de cette soc*été et il se tiendra à St- 
Hyacinthe. Nous engageons vive­
ment nos lecteurs, qu'ils soient ou : 
qu’ils ne soient pas membres, à venir 
suivre les discussions qui se feront 
sur les suj rts les plus importants de 
l’industrie laitière et de toate l’agri- j 
culture en général.

On ne comprend pas encore assez 
dans notre province toute l’impor-

aux libéraux de la province de Que- | [cur «avoir et par leur expérience,
viennent mettre à la conn'* sance et 
à la portée de tous le résultat d’une 
é:ude consciencieuse sur un sujet 
danné. L'enseignement agricole est

bec pour continuer l’œuvre des an­
ciens jours, c’est-à-dire moderniser 
notre peuple,en lui incu quant ? .e vi­
rus libre-penseur

Le Mail semb'e av .ir confiance en , aujourd’hui plus que jamais à l’ordre 
M. Mercier pour opérer cette régéné- ^u jour> bjen peu de personnes se re­
ration et mettre n re province à fusent à en reconnaître la nécessité 
l’unisson des lib faux de France et Lt cependant, nous le constatons à 
du Mixique et ffi're des canadiens- t regret, il n y a pas chez la plupart de 
français autant de Rochefort que de n03 cultivateurs ce désir de s’instruire 
Sauvalle. . , , que l'on remarque ô .ns les pays plus

Ecoutons ce journal qui déverse aVancés chez nos voisins des Etafs-

même pris la peine de se procurer 
une lettre de M. Denis, son gérant, 
qui annonce à l'univers étonné qu'il 
n’a eu ni n’entend avoir aucun rap­
port avec les messieurs du Courrier. 
Pourtant M. Denis n'avait pas besoin 
de le dire, pour la bonne raison que 
personn • n’a prétendu qu’il avait eu 
des rapports avec nou* ; mais il fal­
lait bL*n dire quelque chose.

Voici la perle: — L'Uniétt dit :uPour 
'* r information de notre confrère de 

la rue Cascades et afin de lui faire 
comprendre plus complètement qu'il 
ria pas dit la vérité en annonçant le 
depart de M. Denis de l'Union,nous 
publions ci dessous une lettre de M. 

44 Denis.........M
Que dit donc M. Denis ?
44 Je laisse L Ufiion........ parce que

44 je considère qu’il y a place à St­
M Hyacinthe pour une neuve lie itr.pri- 
44 me rie ”

Quelle forte preuve de la bonne foi 
de notre confrere. Hélas, la pauvre 
hère a trop voulu mentir. C’est à 
recommencer.

l’Hégirt} et dans la quarantième aonén (la 
Notre re^n*.

Suivent le smut et la signature de Ho
Majesté,

A VENDRE

44
il
II
II
II

Dana î« parofanedeSt Hyacinth*, une miu 
gniîique terre rie i par # 30 arp*n:* en plein 
état rit* cultur», nitnèo au Nor.i du la rivièru 
Yoma.'k* à trom milieu neulement du £r*nd 
marc hé le St Hyacinthe,

Il y % Hur la terre une bonne aaaUon, deux 
grange*, une étable une éruri*, le t.>nt eu par­
fait état.

Pour plue amplen infartnatiou*, n’a^iregaer 
au bureau rin ‘‘Courrier rie St Hyacinthe,1*
5 ricc. 87—3m.

‘ -t Appa­
reil *Mt pro­
clamé nar 
toriF ceux 
qui Jf '.on - 
uaigHcnt ù9 
’e plu» dz 
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plue ôlé.. 
j:aat Iepiu* 
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^conomi— I
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vo’t ! pour 
pr viver (Vf
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caf qui 
gulrt iVau- 
tref rie *«-
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Williams & St Casimir
WT HYACIXTHK.

cries.

i

Laboratoire du College de St-
Hyacinthe»

dans le libéralisme.
M. Mercier, dit-il, est do 1 école dos

Unis par exemple.
_ La socD.é a déjà fait depuis sa

libâtiur "de* France, ’h' extraits de ; fondition un bien inestimable a l’in­
' ’ dustrie laitière du pays. En outre de

cette réunion annuelle et des rapports
qui la suivent, elie occupe pendant 
tout le cours de l’été plusieurs ins-

Bca diicours que la .Vine.ce vient de r - 
produire le prouvent surab’>cdat«ment. L ' 
ultramontains, eux, aont des éteiuuoirs, et
M. Mercier doit avoir les symp thiea de .............. ....... ................. 4
toua ceux qui préfèrent la lumière aux ; pecteurs qui parcourent la province
t(SQ«br ’• ... dans tous les sens, visitent les froma

Voici d’autres sujets de meditation, gg^ies et les beurreries en répandant
La place ne peat brWed-im la pro- ! partout les méthodes les plus pertec-

vinco do Québ i que par d

COMPAGNIE DU GAZ

influences
du dehors? 1F faut que ce travail soit fait 
par le" forces qui opèrent au deaantf. W. 
Mercier peut échouer, comme les routes 
des ancien jours. Il pout so trouver riani 
l’oblDation de baiss- r pavillon au momeal 
suprême. Mais, même ai cela arrive, i ri- 
périenoe démontre que son œuvre -era re­
prise et continuée par d autres ju*qu a ce

tionnées de fabrication. Il y va donc 
de l’intérêt de tous et nous espérons 
bien que les cultivateurs du district 
de St-Hyacinthe en particulier, ré­
pondront à l’appel qui leur est adressé 
et viendront en foule représenter la 
région qui est considérée à juste titre 
comme une des riches et une des plus 
avancées de la province de Québec.

Nous regrettons d’être dans la né­
cessité d’exprimer de nouveau les 
plaintes du public contre la compa­
gnie du gaz. Depuis samedi le gaz 
fait defaut dans les rue* et les mai­
sons au préjudice des particuliers et 
la raison en est que la compagnie 
manque d’huile.

Vraiment, c’est du nouveau. Une 
compagnie chargée d’éclairer une ville 
manquer d’hui.e pour fabriquer le 
gaz ! C’est propre à jeter du discré­
dit sur les gérants ic la société, et 1a 
société elle-même ; à la corporation 
incombe le devoir de mettre fin à un 
tel état de choses,—car il en résulte 
des dommages pécuniaires considé­
rables outre que c’est une disgrâce 
pour la cité.

taaina en demain**.
Lines attentivement:

Collège >t Mini, 1*1 arril 4187 
L'auocitition Hyriw-Colortyu».
VI«*Hnieur ,

«l'ai le plaidir rie roua riire que le lyatêiue 
•te chauffage ponc Pété dernier dann le collège 
i3t Rémi, par I A*h« iution H frire Garolique d* 
Montréal, nutix a donné pleine *ati*t.irtienSt-Hyacinthe, 7 novembre 1887.

A la demande rie la “ Compa</niê F Eau pour le coufertubie et la propreté que
MinrraU ie St.Hyacinthe, " j’ai analysé nn | pour l’économie du coin liUHtihla

TSA.TCV\C’TC».!**IS D»
, CSuissù, jiuonstts.

Monlure* rie tnntcrt iiortasetc.
An**!. Dôcoupagr et toumatra exeentea io» « 

W* plut! court riéiai.
Un ‘planeur,’ embonvotenr ctun séchoir n». 

ont Âté aioutôM i I?6tabliü*eni«'nr. afin de rieu’c*. 
entière mUinfaeth.ii du public

Non* achetourt et Vetirion* toutes eapècob rin 
b#i* brut* -t préparés aux condition* le* pin* 
avantageuse».
On o'emploie | i. ia ?o!** rie première q i» •
»o

échantillon rie l’eau ** PllILUDOR " puisée h 
U aourco, et je certifie que j’ai obtenu poor 
10,000] riix mille partie* lee dosage auiraota :

Maigre (pie la maison a ait été pourra • rie 
*ea Moulile* cb.aHsi» que sur lu du rie février, 
noua avoua pu trarerner cetît? époqu ri^on 
renae rie Thiver sans aveir eu aacunemeut à 
*ooffrir du fioiri, grfiro à vatre de.
chàuffagn.

Je demeure bien xincàreuient,
Tutre loot dévoue Herviteur,

P. L. DUG AST, S-T.
Directeur

Demand'** notre eatalogue illoitré ainsi

Carbonate rie Sinlium.................................0.4 21 ^
*• ber................................ 0.37 0J
“ Mangnuene................... 0.114-
“ Magnésium.................. 0. fi 4 8 5

Chlorure rie Lithium.................................. 0.074-
“ uofpiésium................... 0. 4 1 â J
“ l'olansium.................... 1.23 0 0
“ Sodium...................... .26.1)22? uemauu»*» noire eaiaïuguo ui4ii

Sulfate de Uarium..............  • a» •••••••• ^ i 03 23 «otre hâte <ie certificat* et references
44 Strontium.................... 0.0232 L’Association Hydro-Oaloriqu* N«. lri-H

^ 44 Calcium........................0.31 05 r»§ Netru Dame Montreal
Souffre..............................................  0.008# il iuin l"Alumine....................................................... 0.0415 I 11 J,Un *’
Silice.............................................................. 0.2 4 57 |
Acide Carbonique libre [26 pouce* eu la*» j 0.4610 ----—:------ -------- r—  ------- -—rr-~:—t-
Acide Carbonique [tonnant les Bi-Carbo- 

nat !........ «•»..«• il. 9 ■ » . •(
Acide titouique.............................. .............traces

Les Lsruou
5f—DE-

Résidu fixe à 180° Crie 10,000 par­
ties............................................................4 4.4230

Poids spécifique à 15 ° C........................ 1. OüO
Cette eau se recommande par le* tels rie 

Fer et Je Manganèse qu’elle tient en dinsolu- 
tion.

C. P. CHoqniTTt, Ptre M. A.
Professeur de Chimie et Analyste. 

T. Robitui lie,
à St-Hyacinthe.

Ce rap ortest maintenant approuvé par nos 
meilleurs mé tecio* et 11 est constaté que cet­
te eau est un des plus offic ce* toniques pour 
soulager la «fyspcpHfe, et non*, la Compagnie 
ri’Kan Miné .ale rie fit Hyacinth*», voua con­
cilions de consulter votre mtxieoin afin que 

toqs soyez convaincu de* grande* vertu» cu­
ratives que le Philudor possède.

Bu rente chez *les pharmacien#, restaura* 
tears et épiciers. Embouteillé par la Compa­
gnie d'Eau Minérale rie fit-Hyacinthe, fabri­
cant de Soda, Gioger a*e, Cidre,Champagne, 
etc, coin des ruee Mondor et Caecadee.

26 octobra IA* 7.

A CEE DRE
Une magnifique terre rie J0 arpenta eu r.n 

perficU, dont33 arpents en par'ail otat rie 
culture et le reste • n beaa bf i* franc, r com­
pris une eecrede de mille chaudière*.

Cette propriété ae treure située dan» le 
rang rie l’Amynt, «n la paroisse di St Déni* 
comté rie fit Hyacinthe. El.e e»t bien bâtit, 
fuarni«i d’eau par ries pnits artésiens creuttés 
sons le* bâtiment» et no ta.isnant jamais, et 
te trouve à trois milles du village rie St 
Charles, à quinze arpent* d'une fromagerie, a 
fiz arpenta d’ans l>onne école.

En achetant la teire on pourra aussi ar 
procurer les animauj qui s’y trouvent.

Lo souHnigue offre également en vente nae 
Urro à Dois am rang fialvail, d’une demi 
arpent sur trente, bien couverts» ri’spinsits 
ronge st de Itoia franc.

Lan conditions de paiement aercat faciles
S'adresser à

JEAN-BAFIMbTB A>GER,
T 1st 17--2» Denis

B. LAURENCE.
Kccn:n m .tn< Ur pi * r U 's i ■ (en t Je CA vfo.
S.çigc'. n i/-/.',*//• du dtn ldi i, U Pré- 

*'dt~ d l'i Call r ne dt f Médecins 
*i ( 'h irurji> nr et presque 

fous b-s hamnir» d 
tri faisant au fa •(­

té rn cr pans,
fiont \r ^eui» i r? '.*» 9 ill iesq’WU
on peut réellcineu: > npt rr quant * o- qui
regarde R* qualités vimelles *»t Variaptiou 
pariaite aux 1k*hui;i» ri-*» yeux d’un eu w m .

L ue paire ie* lunette* rie

B. LAURENCE
Durera autant que *ix paires rie lunettes cous- 
timne* : elle préserve eu outre l’cail de Kotk 
affaiblissement »m ne le fatiguant pas n»a**i 
an contraire l« uoilageaut.

l.a vraie luueite tailice dans ie
CAILLOU BREZILICN ~

j h# trouve ch-» tons les agents «•; qulcomque 
| disire ua rrpossalmtairs pour *es yeux, deit 
i s’adresse** eh a le

36

Dr J. H. L HT OERMHIN,
•t Hya«iur^e
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CONTESTATION DE L’ELECTIOM 
DU COMTE DK VKKCIIEKE3

{Suite)
L’eo ju to «I iris iu cv»use do I’clt Ctiou 

contestée de V erdit res s’est continuée,' 
jeu i devint l'honorable juge Lo unger. 
M Madeira r«*prv euta t lo reqmha iL rl 
M. <htvfl ion, (J. H , le defendeur.

\\MIri I Lar«»*o, nroent, do Montrés*!.

^oüvelli.H Ofnérulr.H

jNourilh fabrique—fl o*t question de 
l’érection •!’une lubrique de papier en cette 
vilio Une demande pour bonus doit érc 
Faite au conseil rie vide. M.SnovJcin, de

Morts subite* f/u Gap St Jgnnre—Dans 
l’espace de huit jours il est arrivé deux 
morts subites dans la paroisse du Cap S:- 
Ignace. Les deux victimes sont des 
vieillards.

L’ud,nommé Fabien Bernier,étant parti 
«prés souper pour aller veiller chei unMontréal, serait le propriétaire de 1% fa­

brique. J.o 1* iii i s demandé sera accordé, a ni i, a été trouvé mort sur 1< chemin quel
croyons nous, irmhéd ateimn*. que temps après sou départ. Il était âgé

do 7;J ans.
.IVuis sousolliri.’r rnpf-nrlcur lor» de l'd- i /’, // ,b Honor» U > ./ li G,K» ni - I/autre no rmmrrii! Pri«|.io Oa*né,& ’è 
.•oti' U nu îmll N>, " d<- Ih i-ai(*:>*«• de Le ülutulr llhi»irè annonce duw tion der- 'Je «ns et dix mois, est mort MjbitemeDt 
Vcr-lièrc*, M. K imoml ('In"»..... notaire, nier diiiii 'mi i|u'uii onneours e t ouvert »tix 0,1 ("ilnrit \ son fif-O'ine pendant f|u il se
v i 'iu iront lit M. Lussi* r, I bVstopjH- 
*. u certains bulletins, parce que, pré.- du 
lu noix. il y avilit des petit * points. Je 
ne » a’** qui a fiit cos }» »int.«. G*' n’* sf 
p»k tn*d. je n'ai pas coined é <!*• les f.iiro.

L. W. l*iou x, tie Montreal.-- de me 
» iis occupé di ;‘election, ®péciaicni••ut a 
S linte- Julio. ù In d onutide dti eorni é d* 
W\ht aj. .1 ai i tu il un comité oix z M. 
\ 11 li il r Trudeau. J** ue un* r ippe U» i a- 

ijuM y ait ru t|e !n b n*>r. ti. .le n ai irai 
té perron ne. J’ui rtyu une crntàtoc tlt* 
piastres du iiuiiiité do Muni eal p ui eu 
gaoiscr Sain'.e .lull 3. .1 ni nçuoet argent
do M. Halstoo ot d M I! uningtnu. «1 * 
été sept jiiur‘i a Saïute-Julie. D* joui 
•it* la VO! al loti jo sut» t 'V t * |y jusqu n nn» 
heure de i’aprè -midi. *Jui payé une d 
r line de pia^f re« û M. N.irb mne |)>ur di 
vers voyages qu il ;i faits pont moi. J 
ue l'ai jamais tiaité. Je n’ai janmi H»ai 

piTf-ouni de traiter Ds cIculciim. Je 
n ai pas tenu compte de iuoh dépen •<*■< 
jo u'avtiîft pas do C impten a rend î. J 
traitais mon ebiirrclit'i quand nous an • 
virais de voyage. J’ai dépcnw5 »* tout 
une t romain o *1»» nia t te .

' ntt

écrivain* canadiens, sur le ®ujet suivant 
‘ hif/iinici pirnni*ui* de l'usig0 du

Tabac sut l’a emit d*s r n,*."
L'utiob* ne devra pus dépasser trois 

ç»lonneH du * loud* llfust//
I ont nutiiu-crit sera envoyé sans signa- 

t ne, mai portevu une device qui deyra *e 
i ou vin ég»lt ïuenb mit une enveloppe ca 
clictéo reufrmaut lir rom du iuutour. 
( lx . man «hc ri u seront rc**;u» jusqu au ô 
janvier nu plu* tardj.

Le premier prix ir\ de f l5 it le second 
di * fi I/ntuelo du fcciivaiu qui nui a rem­
porte* le piunii» r prix .-era publié.

I/liomujb'o (lévateur J 11 }*(dlan lc*t 
le londatr ni !•* oc pi x.

t ru tonimt t'uu rdittf Sou* le titre de 
u I >» n x h us au (’.iriida, une Dcllo Oon- 
. • ville, \ •-îit do j/i.b. ei un roman plein 
de ebatim.* et d'utUaits. t u m ru du Gon- 
uuvillo « udie le nom d’une j une caria 
fil* r » r j i de ^l untt* al

préj ai ait. un remède.
iics .Jeux défunts étaient très consi­

dérés dar s la j»aroisse.

I)r J1 >v. do Mont u d J

Lo connu i su ion du I n ni Les iuem- 
b es ri o e tic i ominiflsion ne p ni tut pa- 
bmi i iu j du tuiiu qu ds y vont, il* re

iis pa- i uit biuntô en état du fur*- au gonrorne

Mint s d'or — f^es rniocv dur t o A ust riîic 
coniinucnt d être très productives. Quel 
q m - nues Huit \ une profondeur de 2,000 
pieds et plusieurs seront creusée* plu* : 
profonde» que oeia avant longtemps. Ceci 
e t contre les prédictions d un vieux mi- j 
m ur qui n dit il y a plusieurs années j 
qu’on ne trouveinit jamais . aucun or , 
«fi Australie \\ une profondeur plu» grande 
que 1 ttj pieds.

Fitcldmry Un aôoidcni de* plu* dé 
plotablos est arrivé k deux jeune* fille* 
andionnes de cetio ville, jeudi derniar 
• préi-tjiidi, dans les circonstances suivan­
tes Dlles Leblanc ot (Jormier r» vauaitnt 
d* rrconduire des amis a la gare, ft en 
c'en retournant i leurs demeures, il ieur 
fviiait traverser la vite du ohomin «le Dr 
!• il( bburg et bien que lo* barrière* fuei^nt 
baissées elles s'obstinèrent à passer. Far 
malheur, Mile Leblanc fut tuée instants 
dément, et l'autre fut grièvement bleaaé*

L’EMtastON i»e Puttskr, d’huite de
FOI K DK MO RUE, ETC.

Est, de l'avi* de la profession médicale 
la plus recommandable, à en use de f»cs 
merveilleux effets curatif», dans les caa de 
Consomption Dulmonairo, Kliumos Ordi­
naire, Bronchites, Maux dégorgé, A-tbmo, 
Sorpfuies, Maladies des F -mmcs et de* 
Enfant» Dan» je* cas do Systèm»* Ner­
veux, tols que : Inquiétudes, ficbili'é gé 
nérale, Pci to de Vigueur et Faibies«e, ! 
Manque d appétit, Para-ysie tt dans let 
fréquentes faiblesses causées pur le man­
que «le nourriture suffisante, «le la Force 
Nerveuse, pour le s Femme» et les Knfantr 
faibles et délicat-, l'Emulsion de Puitner 
sera reconnue inapprécinblo.

Ce remède e-t en v« nte cbe/ fou« Je* 
drogui-te» et pharinaoions de la Puis­
sance.

Dépcu général
Bkown BrCiTIIKRS i<* Co, 

Propriétaires
Halifax, N. E

7 sept. 1887.— 1 an,

Mens—Castor;a cst recommandé parles 
médecins pour la dentition «les enfants. 
C'est une préparation purement végétale. 
Les ingrédiantsqui la composent sont men­
tionné» sur j’étiqucLte qni entoure cbaqu* 
bouteille Agréable an goût et .-ans dangci 
Soulage ia constipation, légulariso les in 
toftins, ca ma la d«julcur,guérit <a diarrhé« 
et les colique» venteuses, l'état fiévreux, 
détruit les vers, empêche les convulsions 
et donne à l’enfant uu sommeil naturel. 
Castoria est la panacée des «u fariN, l’ami 
des mère», ofi doses, 35cts— » 11 W‘U

• lecuur dan» \' erclière* .lesii a:lé v«di men! un premiei iapport qui sera rr«;u j * la tête par un train qui arrivait à toute
uebiucs person ne* t\ Muutnml qui ont aveu iuléi «*t par n j'ubüe. | vitesse, et os n'ost «juc pluaieuri heure*

•irait de v d-* ;\ V orebère?. J * n ai don 
né «l'argent è aucun d'eux, ni rien pro

L I «•* inruissini» % fiégé à Turoute du LU aprè* qu’ello put reprendre eonnai«**nce.

mis.
M. H«"««fl i .»*, i; K. j 1 ivu< U du

Ion r.—!»• OOUII u» M i,i U-t.l V«i Dr** «
cut. N t lui t s i mi >« in uvons 11 a va
••ntic *• i4 ol iuu. J *

.i
n é lui» j>HH d.i

( fU, j qu’a c
«iu
mu

i c* 
tin

m 11 ».* nm » 
qu* î«’ «

• •uni.
'OMIî ’

i louai n -iv.iit | )ÛH dutiuc U n• g* il pi
* 'unite il* \ « u Itèl ce. J o nui 1
ut ft»< ni i» d’iirgont •

\ ht ;l b irn B nuin i . :uliVituitir,

i icn-

i»
n

le.

n:i j qu'il 
ur le
d'UttC

novembre nu Ur décembre, nuis i\ W in I- 
-i»r. ('britliarn et Saint I bomaw. Elle 
est riminlenant ajournée jus qu’au 10 jan­
vier, p un irpicn lio ses travaux n Ii«»n- 
dui.

Le* h'iii'dguagos d s employés «ho 
inins I f *r y *ro 11 surtout très-utile* en c* 

M‘ rapportent aux amelioration* «• 
an*ou.j• ii aux inventions ù adopter pour 
prévmir bvs ueci«l< nts et garantit la tic 

es v«»yHg«ïiir-! «t dot* employé».

L’on dit qu'elle hors de «langer.

Incmdif La tonne l’un nommé Mi­
chael Il uni», situé a quatorze mille* de 
W(M*ington, Dakota, a été totalement dé­
truite pondant lu nuit far un incendie, et 
tout* la famille, ho composant «Je neuf p* r- 
FMinc», a péri, croit-on, dann Dm llanmies. 
D’après un autre récit, sept personnes 
seulement au lieu «le neuf. Mme Harris et

Arx »Soi r oh—Une personne guérie 
d’une surdité constante «le L 1 uns par 
l’emploi d’un remède très simple, on eu 
enverra ia prescription gratis en français ;i 
quiconque cr< témoignera le désir. 8 a 
dresser Nicholson 117, M \« D«*u..a r. St. 
N. V.—a 2-88
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Aiiuoikm s \<»imiUs

• T

• lf i«l
d .« t i •»!« et ou, .1 ai m nennt ré 1 Un* 
d -r, avocat de K find. Il 1*1 a l t •*! 
n ru» nie.'iD >U, «jil’ll uni fenil a\ 11 > 1 .*•* H# 

h je voulais m* loiircr ; pi'i! net lit j as 
«l.noteuiont ..utun e pu* n • •him *• * no
luire eefto tirohrs-o mit* «j i «l « u t e •«
i 4iti au*» b* <*• unit»* m«* donner i't e» !t»r .• mn
me. Mes dép« nç«'j s’élevaient à plu* de 
^ i». t.’cttc lunruc était oû qu* je «i
vus si M M icier joui IVain «l une « «>
ii At at on «1 ’«• itjol ion.

llyppo ite I» mard, eomni«oçant, de 
Mo ni" il. •) Jims •lentour • t j .«i travail 
!*• à l’élrctinn. J ai reitoonlni I lion«.U'ablé 
M. t* otliion a i hotel \ éronucau, un 
dimanche nptèH-midi, Hprc» ht noiuiua 
lion. U y avait une vinrlaitio Féle« 
lions. J.'i Inn était bu niée N *h vnoii - 
• u }«* 'a b i en. t Vm . ( i « • il : iou qui 
nou- a iir ium i\ b >ti^ «i ij u a * jvoyr 
remplir les bo'itoibc». J * connais le no- 
si\ i i o I.
y é'ail. t
« icoll'rion eu a parié. Datant (’♦ loot ion ,’1 a *Mé • »n«lumné à «Mro pendu le 10 
j nt n'ueonité »I. I*. Brod*ur? siv cat «b* v,,lir prochain.
Kebi I. L in si fait dcumudtr à son bu 
n un l m'a «lit «pie si ino i pèro voulaii 
se retirer o la Intto. on lui paierait fl, 
ôttO cju’on lui L iait donner line quittance 
tmr ses a\neats, Mi't. .Mercier et Cie, et» 
rapport avec sa contest it ion d'élcotim.

(iiles iV'rnnrJ, cultiva eur, de Ho!(t*il
Je suis le til* de M. Abraham itcinuiJ, 

fun d *■ eandid.it i\ «cite élection. •I'm 
lotiront ré l’h tr.orab’c M. ticolLion, A 1 ho 
tel \ reun- au !c dimatieho avant la vota­
tion. il y avait IA une viuy.uine d’cU-e- 
tonrs. M. (iooll'rioti a traité gAuéra'i 
nunt. l'rofitez-en, disait il, aujourd hui 
e’fht frt'C, detnain il nu sera plus i u»ps.

Üavmond lhéfoinuine. avoeat «le .M int- 
irai.—Je me su is peu h nu a Montiéul 
durant loi et ion. J ai passé j» e>*pie

liaison (la Pension imân
I n ménage eng ai,* desire trjuve: < n \ill

i hi x do nos enfant^, auraient péri, tandis 
/Z.///*/ ! no nuiivcllo Hnciété vient -l«i p"*' M. Harriot mi fille aînée, quoique
I fm r .i N* w \ « * i h buu.1 lu nom d», tr«*s flangar<*URO?iierit bi ûlés, auraient réun ruuiHon piivoeoùnn puisse 1 »i «Ivure*-11
({ f ,j fr *j.'H Lincne monts. !*«,• luit M| » ‘•e sauver de la maison incendiée. ! ponsionet une grand» etismUre à ro.icb r

i eett. »n *iété i^t do faire cosfler ce f nte ! ! meublé*», rhtufl* • et bien é< laine. H Du-
j • .i draii rji» l’on u irièt angi.i-) dans Itindaou.• \t -iviiout t et «le uuiiivais g* nt «jue i ou ,

UN ASSORTIMENT CONSIDERABLE
Des dernières nouveautés de Paris, en

ETOFFES A ROBES. Etc. E te

*3 ‘ 1 ’ " ! y, • t» .. t » , v* n „ I S'odreBHer pour pl im ampi».*
ni' t 'fur le» enleri em*,»iH. (“Mo non- Itmnufnag* d -Lo rév. M. *5,'r- 1 HU t„ir (Verrier

‘•oeiét • approuve l’action de no» «* ô- nDr, curé do t Kpiphano, ayant été é i c v e J j# (p.(. ( ^

iuf*nnatiû ^

i ps> S ( • j^os» J weee 1 s

n

r. IJ

qurs de no» pictTo* «pii. Ira promb is, A la dignité do ohanoino do la eatliéiralo 
•nt éîrvé la v * i x «niitn» ce» dépcu»o*4 mu do Itimou-ki, se» purniHaien» ont profité de 
Mu*, et elle engage lo» ministre» «le toute lu circonstance pour présonUr au titulaire 
d< iMun uat*en n hUivre le bon exemple dou- ! tint adre*»o aocompngnée d’une bourse, 
né pur b clergé enibolnjuc. Le lév. M. Bernier montré très

; Rcnsiblo A cette ^ _ î démonstra-
fhn l nmé \prc-* un pro*è» q li i fiit tion. Il u «lit, dans sa réponne A l’a lrcfi*e, 

hou a ! nui dan» tout* U U orgie et qui n’a j qu’il espérait finir jour» au milieu de 
pj* duré in«» ns de dix jour-, Tboiua*» i14'1 bon» paroi»»ieiih «Jo S:-Lpipbanc.
\V«» ».f « k a jeune misérulde de.» onviiortM :
«ln M s m qui u a^ve»iu«; l’été dernier ù 
coups «I liacli '.son pèic, sa liellr-mère, fie» 
'iv Irérc. eu Mi»ur.» «;t uuo de ces i unies, 
neuf prrsonmri en ttoit, u été déclaré 

ago, «le Vitr nines. J er* i»qu‘il I coupable par le jury, dont la délibéraium 
a «té question dYlcetbm. 'I i l’ailbuir» n’a duré que quelque» minute»,

■ ' • ‘ ‘ * * f •-

Cadeau Sa Saint* é a reçu 1 • ffrunde 
d’un v« *1 u me paitieiilièreuiMit important 
«pii lui a ‘ lé préhcnié, au nom de l'auteur, 
par le secrétaire «lo la Propagande pour le» 
athiiiv de nie oriental, Mgr Creioni, rt 
«jni figurera avec honneur A la section bi- 
tdiogiapbi jue «le l’Exposition vatieano. 
(."«’il la tunluction en langue arabe do la 
S »num thé «logique do saint Thomas d’A­
quin, faite pur un prétro maronite «le II v- 
tout h, lu lit v. D. Paul Auad Aaserumm, 
avec l'ai le d’un autre urabisant célèbre, 
Mgr Piavi, délégué apostoliq'io dan» la 
meine Viîlo.

1 hi l\trh ( ' in id t :
Inscrit'au commissariat général du 

t< ut me-:; temp d in- le e mté do ( ’i»un- ! g- iuv> moment du Canada Paris 10, rue d.*
b 1 y. J«^ ne tue nuis pu* mfiê du ton t «l » ilomo :
l’éhotion do VorcliAro». Je me mi is bien M. F. Wri lier, London. Ont., 7, ave
gnrJé pour d* bonnes raison», «le m en nié nue du T ooadéro.
ier en aucune f.içor . Mme W'idder, Godorioh, 7 avanuc du

I Troeudôro.
l’Iil.M K MON.' I I! i*T:i \ , roKONTO L^r r' «--lo'1»1'. *• »™>“

Itridq'Dêrt - F. » faisant l’autopsiu «le 
l’élephatit Alice, “ la veuve «lu J tiii.no, 
brûlée vive daiiH l’incendie «lo la méi.agr- 
no Burnum, on a trouvé dan» ron estn- 
IIIHC .‘tt)0 pièce» d’un «*'l «bil» x hour, un 
contenu de poche, quatre ferrtir» s «iu can­
nes et une quantité «le oaillou r.

Dans l’estomac 4« l’élépliaut blauc, 
«m a trouvé «ne idole clitnoiso en ivoire.de 
huit pouces «Jd long,

CANADA *
Frovlnce «le Québec »

District de SMJtyacintbô J
O A .VS LA COU U .SU UE RI EU UK

No SM
Dim. AN(»KIjIQUK f'OFMN, rentière, de Ia 

paroisHcdo St lfyar ifithi* h- Cont'e.-M ur, 
«Ibiih le *;istri« t <1- St Ifv u intb *, vuuve 
♦ !«■ f« «i If nu ftaptihte Beuin, **n non v ?:iTit 
t»f»nr*gf ois, ou même ii* u

DfD and n s* - 
v».

JOSF.NI P H’I.fNjdc la ville d«: KuttATid^Mri. 
Ut tut *ln Vermont,un «!»•$ Etat* t'ois d’A­
mérique r.onientAném* nt pr s ri» * » j <

*ô
I
f

KST MAINTKNANT KN KXl Llïb »N ' H HZ

oiisseaii
K T - HA ACINTII K.

ceres

lapj^yi-irpn

G R A N D AS S O RTT MEN T

OterD’AUTOMNE ET D’HIVER*^22

«r , t "; P h n ii n ri q iq a
f'oulin, Victor l'oulin, i'i.-rre l'oulin, ; j B 11 [\ j I \ \ il\
.!( sepli F iulin, fil», et Ihuh: Jo é; hir-, U11U tllJ U II . U U
Fouiin, t«>u* du dit lieu de ltr.tl.md mais

m

Mme Murphy, Toronto. 7, avenue du 
Traça Iér«x

M elles Murphy, Toronto, 7, avonuo du 
frooadéro.

. . .. . , .. i M.J.G. Uowé, Québec, Hotel Conti-
l n note de demcnce commis par la fem- ! nc,HR|

o d’uu nommé John Fe lows, valet d’é 1 \\lV[

l nt pmvn fol!* coup0 la tctc d> son r;i- 
tunt » t lui cnlèvr un membre y#/’ Ur 

fait rôtir

curie de 3131. Booth A Pcar», ^manufactu- 
ncrH, vient de jeter i'émoi par toute la 
ville. C ost un crime horrible, bide n 
Dette femme, initiée depuis quatre ans, 
e-t âgért d«» vingt-sept au.» e 1 iu e-t mère 
de «juatio enfants, dont l’un e t mort. 8a 
physionomie hagarde, tourmentée inspire 
la répulsion. Elle a eu dos ucoè» de foin* 
péiiodiqutu d puis d»‘ux uns environ.Aprè- 
la naissance de son troisième enfant, sa

me Boisé, Québec Hôtel Continental. 
M Iw.éar Barnaul, t^uéb.c, Hôtel Tii- 

voli.
Le juge Houthiar, Québec, 11ôtul Con- 

tinontal.

WoêHMckrt - Le.» fondations «le not ru 
oouvent nont terminées et lo premier plan­
cher eut pose.

— Lo lté?. P. Dec lie», «lo St-Roch de 
Riebelieu, était ici dirnancho dernier, en 
tournée pour obtenir de» fonds pour son 
couvent. Il e*t très-satisfait de Ha col­
lecte.

*-■ lip Kév. P. Laootnbe est en cotto 
ville. Il a fait uu magnifique discouru 
*ur f*os minsionH, cl il a donné une lecture 
!t L'y Bovembro, dun* le *o ibassefiioot de 
l’église.

A'ï»Vr»f—Al. Mclvoo, surintendant du 
chemin d«* fer “ I utcruational", a été tué 
ioudi noir a Sherbrooke par les chars li 
débat«jua i\ la station pour parler à quel­
qu’un et,quand il voulut monter a bord «iu 
ti:nn, celui-oi était en marche, il glissa 
et tomba entre Ich deux dornier» chars et 
fut tué KiHtautanémeul.

l
ayant d • bien*', immeubb'g duo le 
district di* St. Hyacinthu,

Dcfondt'ura
Il est ordonné aux D.'Tendeur» Cliarle* 

Poulin, Victor l'oulin, Pierre Poulin, Joseph ! 
Poulin,fil», «*t «f osé p ni ne Poulin d* coin paraî­
tre «la. h le» deux o*oL.

St. Il va-'intl •, 13 Dé< embro 18»7.
J. M. ClIAHHONNAULT

D. T. \) S.

Laboratoire 'Public
*xO

Brévetées

DE

(Lufs —Le uiouvcrncut inauguré il y a 
quoique temps aux Etats-Unis pour faire 
adopter lu vente des œufs à la pesée con­
tinue Un te tuent. Un dos argument* cw- 
ployé on faveur de oetto méthode est le 
suivant ; plu» le.» œuf» sont frais plus ilt 
pèsent, ilo sorte que l’acheteur en ayant 
un nombre d’œuf» plus grand que celui 
requis par lo poids étalon à la douzaine, 
a apercevra qu’on ioi donne do mauva'R

**
u

« *

Miles Kou hier. Q lébcc, Hôtel Coati- ujufr et se fera luojus souvont voler qu au- 
ucntal. jjourd’hui.

Ch A. Piévost, Montréal, l‘8, avonue 1
d'Itna.

Ch irbf i — O ) est tnfnaoé dan» l’()ueit
, )lîu *-'1 li ,ul'0«,;,:!"I *,,*lu,ctiuite j’ÜU,. Jiscu,. ju chmbuu. 1,000 000 do (or.-
que m«u mart a J«jt eu* obligé «lo la faire
interner en février deruior. Eu mai.coin 
ni: elle paraissait avoir t ^couvert la rai­
son, le mari l’a fait revenir au logis. Mai» 
dtpuis ia naissar.co «iv sou de. nier e fini 
elle c**t retombée daus de nouveaux ueeè» 
n’égarement. Ou a été obligé de lu sur­
veiller eootinucllement.

Mercredi, John Follow t en revenant 
chc*. lui po ir pieudre son «iiuer a trouvé 
le plus jeune le sc» enfant» décapité et 
roulé dans une couverture. Le corps du 
pauvre petit ù re avait été caché sons uu 
li«. La mère eu démence avait, coupé le 
bra» droit et le Faisait rôtir. C’était le 
di jcr du mari ! î

Djui* toute réponse oi e répondit qu’ou 
lui avait o;ion ié dec nuujeat.e e t acte.

(J Ue in-etHe: a été incarcérée.

n*s de «*lurb m ont été transportée» A Du­
luth. D ost environ L'OO.OJO tonnes dn 
pius «| le T.*.) dernier, et cependant, il oit 
d jV en lent «jue i ajiprovi-ionnemeot pour 
l Inver sort t «rt tuüi lut. Le* premiers 
froils sont arrivés. Les ville* de l’ouest 
du M tuns* t» ot do i‘e»t du Dak Ha sont 
ici p u* anxieuse* A Huron, beaucoup 
de personnes se préparent à ao chauffer à 
l’aide de fou de foin, A A lritn, on no 
trouve pas une livre do charbon et on 
mentionne déjà de nombreux ca* do dé­
tresse parmi les pauvre®.

UorribU— Los demiùros nouvelle» de 
Chioo annoncent uuecata»irophe effrayante 
d m» le oôlottle Empire. La rivière Jaune 
a repris lo lit »ur ieqtiol oiie roulait »o»

! eaux il y a quelque» cents aus ; subuicr- 
gtatu audelà de 7dU0 milles carrés de ter­
rain et noyant de» milliers et des milliers 

L t carabine “ Martini •Henry ”—l^e j d« perhoauc» et lai»saut »au» abri ui re»- 
capitaine Grévïlle H liston, venu u’AngU- I source aucuns d«is miliion» d’infortunés, 
t iro jour offrir üq app obation le nouveau ! Ecr portes tant de vies que de propriété» 
u.é anihrae dl.- la carabine “ Martini-lien- ( 80ûl incalculable» : bs province» aubmor- 
ry,” a riyu un a:cuei. favorable et uue ! gôea étaut les plu» belles et ie» plu» riches 
c« mpagnie a acoopté l’usa:e do cotto arme l’Empire, 
nouvelle.

/f(i^d/*x -Ou calcula «juo la récolte do» 
pommes d2 terres,danà le» provinces mari­
times, atteindra cette anuéo le chiffre de 

millions do rniuots d’une valeur totale 
do 11? million» de piastre*.

Une bonne fortune—Mm nommé Wil­
liam MaoCormnck, de Saint-Martin (Nou­
veau lirumwicky, «jui n’était, il y a doux 
jours à peine, qu’un pauvre uiab.c ignoré 
et gagnant péniblement sa vio, est devenu 
tout d’un coup l'hommo lo plus envié,non 
Hculemoutdo la villo, mais aussi de la pro­
vince.

Eu errant l'aven turc sur le rivage, 
MacCormaok a trébuché hui un objet qui 
a rcudu un son métallique son* se» chaus­
sures. Sc baissant pour voir ce que cela 
pouvait bien être, MacCormack bat devenu 
presque Du de joie en trouvant uu grand 
vase en métal i empli de pièce» d'or. Après 
avoir déterré ce trésor à moitié enfoui 
dan» le sable du rivage. Maoüormack l’a 
cm; orté chez lui ot a fait part de sa bonne 
fortune à kc* parents et a ses nmis. Le 
précieux va ma été déposé depuis aveo 
sou contenu à la banque du Noueveau- 
Brumwick. Le« pièces d’or qu’il ren­
ferme hoot de» guindé portant la date de 
1705 et représentant en poids socul, une 
valeur «Je pin» do $400,000.

Montréal, 20 noverabro lS8T 
Jr, pouseigné, certifie avoir Jinalyné, à la 

nquinitjon «lo MM. Ltxloux **t Üio, do St 
Hyacinthe, un échantillon «le Peau miné rai t 
do la Leurre “ Providence/' en la puroHHe de 
St Hyacinthe , et, comme réMultat de mon 
travail, j ai obtenu 194 grs.de substances 
salines par 10,000 gr«. d'eau —19 * par ten 

Kll*> : e compose do 
«• Carbonate d** chaux,
4* Magnésie,
“ y et
11 Alumine, 
tl Soude,
*• i’otusso, 
w Lithium,
Tous solubles «lins l'acid • raroonlque lii»ro 

10*0 t»ar 1000 grs,
** C2loiute de Lithium, 

u Sodium,
“ Potassium,

6 3; 0. ° par 1000 gr*
Snlphatâj do chaux, strontium 3 1 par g»*. 
“ liromuie et balure | .
41 de potoAsium et de Sodium J cri IH‘ * M 

[Mgné]
J. BAKER EDWARD, Ph.DD C.8.F.C S 

ProfcfcStiir de Chimie et Analyste du Uouvvr 
ncinent Canadien pour lo District de

Montréal.
Le résidu alcalin prouve que lrn Carbonates 

domiiu nt daiiH la composition de cette eau 
minérale, et lui donnent, co aine caractère 
essentiel, des propriétés laxatives, altérante, 
ferrugineuses, toniques et dig-stives; son 
usage se recommande spécialement dans les 
cas de constipation, maladie du foie et des 
reins, digestious laborieuses et comme toui-
|Ut«

Je recommande cet to eau comme ayant les 
qualité,, importantes «le la chisrc de» eaux 
salines, dont la valeur médécinale a donné 
des résultat- extraordinaires en Canada 
(Sigueq Dr JOHN BAKER KüWAH

Ph D.D.C.S.FC.B 
MM Led ou x a Cie, St Hyacinthe.

t'es rapport et certificat nous prouvent la 
grande vAhur que possède l'eau minérale 
“ Providence,” nous informons maintenant le 
public que ujus serons prêts, le 17 décembre 
courant, à l’otirir <n vente,soit à l’etat natuiel 
soit gaxée.

Que toutes les personnes «j'îi souffrent «les 
maladie® j«uur Un quel le» c« tte eau est spécia­
lement recommandé tassent l’épreuve de sa 
voleur et üe son efficacité 

La ( ie profite aussi de l’occasion pour in­
former le public qu’elle ,est fagent des celé 
bres Bière et Porter de Wm Dow,de Montréal ; 
et qu elle manufacture aussi les &ODA,Cl DUE, 
OINUER ALK. CHAMPAGNE et ROOT 
BIERE. *

Adresser vous à
LEDOUX & Cie,

St Hvcintho.
15dec ldâT—3m

•1
A m

j

G. HO I VIN

MONTREAL

CLAQUES ET PARDESSUS D'HOMMES FEMMES ET ENFANTS

en
POUR

'

IIOM M ES, I KM M ES, 1 l\ FA NTS
FRANÇAISES ANGLAISES & AMERICAINE:

Importées.

Assortiment de Bottes des plus complets

CHADSSDRES FAITES SÜR COMMANDE
Par

"Dans not,re établissement,
das Ouvriers d’expariea
SAC DE VOVAGE, SACS D’É COLE, &c.

\

L. N. dSlKll &
No. 124 Rue Cascades, St-Hyacinthe.

CIE

JOSEPH

L’Enfant pleure, U
veut son Castoria,

BRODEUR
RUE CASCADES, ST. HYACINTHE

(BLOC BRODEUR)
M. Brodonr offre ses meilleurs Temorclemantii au public pour l’euco îrvromontui'il lu 

» donno «t espere eucoro dans l'avenir mériter une largo part do son patronage. 1 ’ i
ifag<uin dt Fleur, Grain* et Moulée </e) Marchanda?* Sèche, dt toute, tarte* àl 

toute, tarte, de Gnnnt, Ferye en Coupon* à la Hure

Importés directement des Fabriques dos 
BLE FLKUB importe* dircctemouL lu lient Etata-Unia,

de prodnetion. Toile., Indien..., Hacks, De» L.le.

Saindoux, Thé, Sucre, Mtlaue, et:, ? ^uvona Fins, Itubuu», etc.

Prix r*duit* «t de Unt tnte eoa^eütionS ^ouchoirt} et une variété coruiilérahie a*ir
tic/et induptnitableMToute* espèce* de Grains achetés au pl 

haut prix du marché. A rr IMCH BA8 PRI x
Cne oùite aux Magasins ci dessus sera aointaariLar *t ». a, n r»*

ter* htm servi, r à Mes BOX MARCHE ^ f mtabU au fMle
St Hyacinth •, 8 Mai 1884. ’

l

184098



COURRIER DE ST-HYACINTHE,- 20 DECEMBRE 1887

Profitez-en Tous ! !
4000 Ibs desücrkkie; vendi/ksa

lOcts la livre
Au JSo. bO A'ttt ’Nunt Hyacinth*'.

Bonbon* à la créio«, Chocolat à lu crût* a <!*•
vu il le et Fruits, OraügeH,Citrouh, Figue»,
Du.es, Amande», Noix, * to.

K. 1). KKN A II I >, Confiseur.

EmpoOnvvnncvt—La fille d’un jurdi- 
,),CI ^ Toiodu», Annie liaiko, si^,. tjtl 
vingt-deux au, a eirpoiionud u u èr< et 
a dfayé du luer .ou j.èrc \ coups tie t u 
icau. ( >n U croit toile.

Accintht—ha .-«iiruine deioière eu v - 
u ut nearer uuo des lances électrique* du 

(.luiiito Mill un des tîuployés Je lu 
Compagnie Electrique Royale a,par iuad- 

----------  vertunoe, coupé le lii o inducteur d'un
T,'( .r r0u . v . r , rvrT , J en °Ptfrutio"- J'c durant élcctri- 
XL.VvJr.1. I t LJ rj\J U r\ que interrompu par le cineau renverra pur

.. , . . , . , , „ ,orr« lc pauvre jeune hommo qui depuis aMwn, Le réveieoti curé de la Ca-j soufl'ert beaucoup du tait que pour Su ins.
! “7 él,°Tle"1 tant son bras a servi de conducteur au
n.on dans lc.cjf - ci il s’est declare formelle— 
ment contre les glisj-oiror et patinoirs ;il a 
démontré le mai qu’il y avait dans ces 
réunion* et sa voix ont lo di^nu écho de 
Mgr de Montrée, qui l’an dernier a délei.- 
d‘i ccs amusements.

Tanpfroturc—tiufiu noua avons do la 
noip,e, n était plus que temps. Dimanche 
une tempête de neige a pusse sur 
notre ville laissant uob chemins couverts

fluide élu trique.

I)ONN KZ-LRUH UN K CHANCE ! — C’cstA- 
dire à vos poutuous. Aussi à tout votre 

. r*y i u.e respiratoire. C est une machi­
ne vim mud morvoillcuse. Kilo do com- 

| prête! ) a* u usinent les plus grands tuy­
aux p» ut i jujpfage do l’air, mais des un - 
J ir- de pi tits tubes et des cavités qui y 
conduisent

Quaud ceux ci sont cmbarraBsés et 
oiiiM glés de matières oui rodevraient pa» 
•»‘y trouver, vos poumons ne sauraient lai- 
rc ia uioitié de leur ouvrage. Et oe qu’il» 
i’ont, iia ne peuvent le bien faire.

Appeler, les refroidissements, toux, 
croup, pneumonie, enta ri lie. consomption 
ou maladies do la gorge, du m z de la 
u*te ou des poumons, ce sont toutes de
mauvaises maladies. On doit s’en débar­

- é— rasser. Il y a précisément un moyen sûr
mi couiant, éta»t le jour fixé | de le faire, ("est de prendro le Syrop

Allemand de Bise h ce que tout droguiste 
vous vendra pour 75 cents la bouteille. 
Quand bien même tout autre remède vous

hnut.turt de Ugr C. E. Poiré— 
lundi, 19 du courant, était le jour fixé 
pour la céréuiouio do l'investiture du Ké- 
vérend M C. E. i’oiré, curé de Stc-Anne 
ha Docatièro, et supérieur du Collège de

Aux Annonceurs dans
la “GAZETTE'

Les person nos qui enverront do* aunnuces 
pour être inséièes dan* la Guette iu Canari, 
vouiliont bien observer le» règles suivantes :

le Adresse : f1 La GastUi du Canada. OtU. 
n*, Canada,”

2e Indiques la nombre d'insertions requises
3e Remettez invariablement "les prix do 

telles au no tires avec et lui dun'nuroéro de la 
Gazette, comme il est expliqué plus bas, Autre­
ment el'es ne «front pas insérées. Les prix 
sont : 10 cts par ligne pour la première inser­
tion, et cinq cents jMiur les insertions subiiè. 
queutes, chaque cldfTro comptent pour un

CASTORIA
.m «*• . . . h *. 'vV^i %'SS^* ^ "v .V-N

pour les Bébés et les Enfants.
CutorlAMt *w r*Mn*W1* mi jiiMpr»* i 1*-'?»- 

f»n«**oo*J* le rworiimKinte roiuoi" •• » i j * •••»** .1
JJr. 11. A. A uni au.

IU So. (hfont Ht.. Jtroo.iMi, v y.

Le Castoria en/»il colique, «*of -iij.hti.** .
.’Mineurs «tVntmniir, «Hanémetati^n, 

Vermifuge, *oîiitulf*'*r«\ U aid» la dii;ost!m*
Kl e* la, cV*»t uq fuit ***iîi*« ante»' ’leKilratuie

“ «•• » xr. ;a» u »?r , if.tr .»v S rr • N’ \

, HorribleacciJtnt—Tl y a quelques joun,
u un blanc manteau et d une courbe sufii- : un jeuuo homme dcStucltley Sud du
Kniumoni fpaiB.e pour la euculauon des 1 d’Arthur McCleary, ave de 19 an’a »

cette peroipse comme camérinrrfn ....r-i* rrt:. 1 <C . jmot, Anrune annonce n'est publiée pourtllx S, v ;.. tamoticr ao Ha . ai - aurait .ait défaut, vous pouv.z compter moins qu’une piastre.
»etô Léon XIII. I celui-ci o. mme infaillible. '

7 sept. 1887.— \ an.
Les alMinnês remarqueront aussi que l’alioo. 

aement de $4.00 par année est inrarubie-

voiturcb d hiver.

uom 
, eo mit

etr

( lu i ie,l Vil OKI» A FKfcai;

4 t ^ i*r^, hpiccrie^ Miicre et 
Farine**, fiaisins^ etc. Prix 
rrtSiiit.H pour Iv* l’ètrv.

CONSOMPTION GUERIE

Un vit ni médecin, retiré de la pratique, 
ayant reçu d'uu nii>siont.atre des ldee Orien 
taie» lu prescription u’on remède eniqeeiucnt 
ooiJi]»ose do wtitit)rcê vrg. tnluh pour Ja guéri­
son prompte et permutu ut« do la consomption 
delà hrouebite, du catai rh»', de l'Asthme et 
de totterf les uttections de la gorge et des po»l* 
mous ainsi que lu débilité et i utres maladies 
des nerfs, « toit de «on devoir do fuite connaî­
tre à ceux qui sot*(fient ce spécifique merveil­
leux, après avoir f.»it l'expérience de ses éton­
nâmes propriétés ci.rativ- s * ous l'empire rie 
oettv* déterinination et désirant soulager les 
misères humaines, j’enverrai gratuitement û 
^uicotiipm en fer»» la demande la recette du 
remède eu question avec les renseignements 
relatifs U sa préparation et son usage, le tout 

et» n oit et s» H | on allemand, français ou anglais. Adressée 
duns un autro. Ces morceaux de t par la nmlle avec un estampille et mentionne;*

| chair humaine furent mie dans une boite ce journal a. Noy**s, l i9 Power's Block

Sepfeonbru ^7—7 s

ary. age
« u route pour Waterloo, pur la voie du 

,, , Æ , , . . Waterloo et Magog, sur uu volooii,àd.i do
l urhmrnt i.o parlement d Ottawa chemin de fer. |WM h,» moment où il
convoqué pour la dépêche des atluirer , partait, le tram de fret de Bolton Centre 

peur mardi le .11 janvier. On croit que j arrivait à lui. Lu payant lu. fit roma - 
lu tei-MOU Mira courte. quer le danger, mais MoC.oary oontinua

, | ‘’ouïe sans dé.-eiuparer. J.a looomonvc
A«k m nirale Nous réleroim nos iee- le poussa jusqu’à uu mille environ Je. Wa­

t cuis à l annonce conte na ut l'analyse de “
l’eau minéram do la oourco “ Krovidmicc" 
dans une autic colonne.

terloo. U e»t là que bch roatcK furent trou- 
vé« tous mutilés. Le werre-frein dit qu’il 
avait senti un choc irais qu’il avait cru 
que o était quelque bétail qui avait été 
happé, ha tète de l’infortuné Moüeaiy 

LiqiiC’iiiS W liiîikfy, JUi*re|éu.t entièrement séparée du noue ; on

meut pnyahlo d'avaaca et q»m |}i Oa:*ttê sera 
retrauclié# d l'uxpiratimi du tenue jmyè Ainsi 
d'avance. Ou charge lüc par nu mere et lors- 
qu’o» en h besoin de plus d’un il faudra payer 
également le même prix pour chacun .1» 
numéros.

BROWN CHAMBERLIN, 
Imprimeur d#» 1/» B# ii e et coatrôlvtir 

de la Fapcteiie.
Répart**nient des impression» * t do la 

Papeterie publique.
Ottawa, li juin 87—-iUms.

I Jef&n.se - l'.A \ .. u.; .’

Ije tauiudgiié f »!t liéf»-'p: *'.» i **'
que «o soil un ordre éc i’ d* cm r *

A M B ROI SIC COM > :U ’ 
M POLuil!Îq*!e 'j Pér. ^7 — ).rr

Siiison d'H i v ci* !

•• deux '♦•: **•» «i.ài
â t!o* : » a ;>♦•*«* 1

A«*ton, 2*“ •
c:v • un «j

, trouva 
reins

son cœur dans un

et laiHséu X la station. On no trouva pas B^hester, N Y. 
qu’une enouêle fut nocessainv II ..u# **squ une enquête fut néccHsairc. Il est

Soiréi -Notre juine club dtatuatique a ; bien vrai de dire qu’on ne saurait jamais ’
don ne, sium di soir, une répétition du dra­
me *‘ les jeunes captif' V u, ha.,e dou­
te, i aj pioi lie des 1 êtes et l’iLclemcncc de 

la -aibuu l’auditoire n’était pas nombreux ; 
oc lu joint à l’absence d une bonne lumière 
a paru énerver nos jeunes acteurs- Repé­
rons qu’ils ne se décourag: root pas et que, 
8e brisant par de nombreux et constant» 
efforts aux d.tliculuis de la scene, i s nous 
donneront plus tard l’ooo un >n ariemment 
dé. irée do ieo applaudir.

prendre trop de précaution* sur.lc» I.k.’.o. l>,)Ur les •1ff«0'ioo', 1,0 '» tforge et de* 
de chemins de llr. poumous, le roctoral-CcribC d’Aycr, pri» A

temps, est uu spéctfiijuc assuré.
7«//>fio—La chambre do commerce de 

ho g cires oflVi un prix de oinquauto .oui» 
sterling pour le meilleur échaatillon de 
tabac produit soit en Angleterre, soir dans 
les coloniea anglaises. On fait actuellc- 
nu*i)t de grands oiloru en Angleterre pour 
encourager la culture de celle plante.h uo 
casioü tkt donc favorable pour les pian-

STATUTS DU
.KT

Publicatio7is

CANADA

Officielles

Terres a Vendre
l’utmtrô» ideit bâtit* «*♦ hi t :»«• 
de l'église de St Théodore <f 
arpents ; sur laquelîe «»• ti^ 
beaux T»*rgrr»t «i»* lu

L'autre t- rre. situé ut; *• i.•- : t. 
t d’Acton, entre TJptou * ' A» t* i 

pents, bâtie d’un** h.h .. n 
| j range I! pourra fournir •• 
j pour uu«*éeuiie, » ’ pienra v»*t 
j ment»; nè/'essai e*» S n|; • ■ •

L a* betenr n'aoin , »]•* j.u
les à payer, » t ne s* a ol*li ^é 
1 entretien *!••« i:!u ram

T70W * * •
2^ ? <t7 m

A
* 'O
<5

*• in

• v;
5ar- 

: l’une
. *•»•«»mis

»“»• ••‘tri-

ù-

r.

Cr-*

cr*

i »
••■i “ tgpeona
a lu* • ’ ' • I

su

-i i? • t ÎS,

5-fSé -A éu___, m ~ Æ f0*

i n•• rr”j v •. «.*•*,
à t* •• ViiJo

C- - r *7* * — . i • - i-***"• br€.‘~ -

I.a Salsepareilie d’Ayer rend le sang 
pur, riche, chaud et vivifiant. Vendue 
pur tous joh droguibtcH.

; tours canauicns de prendre les devants sur 
Kehiirajc—La Compagnie Kiectriquo les marchés anglais. Le» échaati.lona de-

Ji yalo est a taire poser »cs u»s pour i e- 
oiairago de notre vdie à l'elcctricité. nu 
dit que îes ira/aux seront complété-* pour 
les premiers jours de janvier 1^-X 

l tiut ni’uix ; tu avant ie progrès.

JfotiiinütioH—M. ie docteur Duquette i mcrce, Botolph House, Ka? 
été nommé mardi médecin m.trnc de dres K. C., Angleterre.a été

fasue do la i^ongue Uuimc. h mu a rem­
place en qualité de mr.tcn visiteur par 
Al. ie docteur Kiaucis Dr in, lit- d»- f u 
âl. Bernard lieviin, auu î s député d 
Montrea Centre.

Horrible occiilèot *. lutcrculoniai dont 
nous annon<;ous ce jour ia mort du suriu- 
tendant a etc* le tiitâtre d un accident bien 
triste Burned t. Au moment où ie. train, 
paru a 2 hrs. KM., de iu joiicuon G ou

vront être adre»sé8 avant ;« 1er décembre 
iSf'S, à “ . a Chambre de Commerce, 
«Section du commerce des tabacs Londre j 
Angle cire. Four informations paiticu- 
1 «res, on s’adressera à .M. Kendricl I». 
Murray, 8ecrétairc d» i.& chambre de cou-

it heap, Lon-

(%nigcmrnt&—ha paroisse Ste Aune d

AVIS AUX MERE— h* Sirop Cal 
.want ]>K M m k Winsiow devrait toujou 
ètré employé quand les enfants tout leu 
dents, ii sou i age immédiatement les sou 
francos de ces pauvres petits, produisait 
un sommeil naturel, paisible en faisan 
lisparuitro la douleur, et les jeunes ché 
rubins s’éveillent aussi “ briHauts et frais 
|u‘un bouton de rose ”. Ce sirop est | 
très agréable au goût, ii apaise l’enfant. \ 
.iiuoilit ses gencive», enlève toute douleur i 
fait disparaitre les BOUtfrunceK intOHtinaloB I 
*n reglaut lu digestion, est ie meilleur i 

nod* connu contre la diarrhée, soit qu’ci 
c prwiunu de la dentition ou d’autres

Le» Statuts «*t qu«*lqu»*s unr» <1oh publie*- 
lions du Gouvorncmont du Canada sont an 
v*»nte â r,* >»tir<*aii ainsi quo certains »rt»*K 
ëèparés Un« iule de prix s**ra onroyèn sur 
detnaude.

Lhh Matois Révisé» sont maintenanr prêts 
t'ris d»-k deux volume" $^.oo

R. CHAMBERLIN,
Imprimeur de la Urine et contndenr de

3 a Papeterie
Lépartement d»ï« impressinns et 

Papeterie e.
Ottawa lù uin »7—12 ms.

i.co'x /.. \v v roi r: <f-‘ è /

de'I*

À- f.AliXHN;
i

Avocats ,
B'tr^i’IJ i(.‘. .»h). ;lui- ,Sîc- jhi.je

S <-l I vacinLlio ;

# .» r nr»» .!■«»«*v»ud •
"*• o** N .1 B V4 ^ K n,;(#i cans jeter x*i 

mo u - un coup <1 »•'! sur bjü \\\
; |Tîf» *«'-*»>?'*ÎTî**»'.r d'J

FOI • R R I R li'
A BON MARCHE.

’*«, ifonton Bnlpér’-»n, *alant

MM. ie L»*Riirâr«* 'ï *«-r. livi ui 
cours «Tin»: celles -i e: ’.«••« it aroor-V: .» - uni* 
attention tot:’ * ps ‘ rmII. i • i..;x *od.alion.i

;im

i.;

vp.

3. OaLsdt j'.ro 
1 A ont

•di* K Gagtn r

l’aids
Y‘*ndtl»î pnlîl 5,2;>.0 

? .il des SU *n \s(r f-u’ 
ven«iu*! $» . 00

ii s! Par»i»ipf*i» • M» !i:ir-n *'aîw 
v o io. 
t auries * 

le Perse, et
lit/* s»i»'èrteiiio ‘t v - « ; tij .j - • 

2cîV L* i u*t iotis r s i > t * : h <
«#• <>fif »».»•• iin

s'it,

v»:r

l ■ 1 -

8
hflltà'O 'ie' llic»

•• ' \ garant i
1 asit»r 

4»1Ü-Ue
a « »ei<

*• JM**- 
pî*.m 3t«i*

CIIEMI .V DE FEll
Au Magasin Pnpuiuirf VJ

y. / s?, % «TRI.,
m ' i A*»/, i to »

\y^i eoiilianee et demandez “ Lo sirop 
‘.aimant i» *.iine Winslow et rie pren

faubourg d»* Fall River, e^t desservie par 
le Uvd, M. Bayun, récemment vicaire n 
N. II. de Lourdes.

INFORMATIONS

Quand UôbA fut mal a*l««. «Ile prit «la ( :*M»»ria. 
Quand *ii«* fut <*nfuut. »«!U»*n voulut wic»»r*,

t»n« fill plus gratifia •*!]•» disait J»*I'adr*T*» 
P^poia tous »mm «tjfanVft ant pr:a du f ultra

iiourden, e>t desservie par le Rév. M 
hi. flam aie, comme curé, aidé de MM. Des- 

crater sous la conduite du conducteur noyers et Bérubé, connue vicaire**, et l’au- 
Danici Kearney et du mécanicien Michaei tr-, de fondation nouvelle, à Row n ville, 
Lanigan, » ‘approchait, du po:.t Mclntonb, 
à trois milles de Caraquot, l'on s’aperçut 
qu’il y avait uu banc de neige sur lo coté 
ouebt du pont. Pour débarrasser la voie L 
y avait uue charrue en avant de l’engin.
Il y avait attaché à la locomotive un wagon 
rempli de passagers ; par bonheur ou d. - 
tacha ce donner char et l’engin ainsi que 
ia charrue avancèrent pour déblayer le 
pont, avec treize hommes pour aider au 
travail. Parvenu au milieu du pont qui a 
une trentaine de pieds de hauteur, ia char­
rue et l’engin quittèrent la voie et furent 
précipité* dans ia rivière. Sur ies treize 
person u es huit sont sous l’engin au fonds 
de ia rivière et les cinq autres sont grièvo* 
ment sinou mortellement blessées

Chez IMYHOXIIA FIIFKEj 
HoIica (le < a Hole*, 4iir»ii<ie ' 
variété, 4 arques, < laque»
(fouhléts <*f PiinlcxHiis,
17 décembre 1847: — l m

CADEAUX ! ! CADEAUX ! ! !

Canne» monté»s en or et eu argent, Pipes 
en Ecume de lier montes en argent, Porte 
Cigares et Cigarettes montes en or et 4eti ar­
gent, Pots à tabac, Sa»a Tabac, Ac ’ordeonn,
Violons, Jouets d’enfant», Sleighs pour bebti,
Traineaox,Traînes saiivageSjStarck »i« •mette,
Raquettes, Kt»:.

Le tout pour être vendu an plu*» ha prix 
▼il que je dois chungur de inugasiu aa prin*
U'üiJlH.
No. «>u rue Casca«le.

V D. K EN \l I>.
î5t Hyacinthe.

Kt Hyacinth», *. ■> déceiubi» 87—liu.

F Bivi r Vient iMtre. confiée ïux UK. Vîiml ccnV la î)outo.iU
Pi*. Dominicains de Lewiston, h» s UK.
PU. K-teva Cormorais et Sauvalle s rout . , .
chargés de la desserte de cette paroisse qu j 1,10,111,1 J*,l’ro ‘,r°^^ton.-2.88 
est ht plus considérable de Fail River.

Jcn deux autres paroisses canadiennes 
de Fall River, l’une, cello de N. i). de

!j|litirBflloii£ûiCiniiï|ujiijj|jj.;u & i.ARivci
Servit■« pom U mal • r»»yale, les 

st le fret entre le Canada et la Grau»le P.re- ) 
l'uKBONXTKRS DKM A N’Dp.S rHRZ L. N. | t^gne.

Honte directe entre TO'iost et toon ]«*« «n- j 
droits du l»as St Laurent,la Baie ties Chnlenr» , • —. . f
et aussi eu N»mv«*uu Brun wick,da ia Nouvtdle Ciroceries Traicnei
Ecoshs, des Ile» du Pitnee E«touard, tu « ap

L17881 su.— U «Sept. Ift87—a-c

:> o i2h

HUE CASCADES, ST-HYA< rNTB 
Vous trouver**/ un »1 assort fin»-nt

easion hveeptiojineHe

A VKJS I )HE
i roi*^ ! ou 1 inw

lo i n nxjn'in a jcio.
r«»n»l • i-: » h*,.nl*,.'ii! *.
ii latte», : hvner, **î«

2o • :» moulin u »rtii 
de nicuila». v't e.

l»ci»

*i «lu trois ..t

AMELIORATION
fît »in eboix 1ms mieux aFmrrti» «(»•

FAIENCS, ViîilîSatS à-
r

Magasino

—AU —

Bretou et de 'Terre Neuve.
Nouveaux et élégants buffets dortoirs »t t 

| chars salons attachés a t«»us les trains express.
Led pussa»:ers pour la Grande Bretagne et , f . “

:«• ontiuent en quittant Toronto u* jeudi à| S C16 tOUt
ht de la ! 1

ci Rpaigrie
TEND PAH

8.3c hr» a m., rejoimlront le stenm» 
malle, à Halifax le samedi matin.

Elévateurs, dépôts et docks à Halifax, pré 
sent ant toutes la» cmunioditcfl pour l’expédi­
tion des gratuR et autres marchandise*. i

IIIlMËHARD&LAPIIRË
No. 48'1

Ckvix des nu** St-Hyacinthe ft Çasanie.

I ue expérience de plusieurs années a prouvé 
ie Tlntorcolonial correspondant ar#c les»

EH CROS ET EH DETAIL.

Fruits? Hucrorit:

lignes de Bteamers qui fout lo service dr i T-Tll 1 Ÿ PpO ATI APQll j 
Liverpooll et de Glasgow, était la route la j 1 L LAA U1 wOül-l ULÛlXxUi
plus rapide entre le Canada et lu Grande

00*

Le PEUPLE DEM INDE PROTECTION 

M tilr'ri n es brevet 1rs

Que sont-ellcB ? tin général ce sont dc« 
prescriptions »jui ont été employées avec 
grand succès par de vieux médecins bien 
connus. Dos milliers d’invalides ont été 
guéris, contre toute attente, par leur em­
ploi,et elles font lVtonnemenL et la crainte 
des collèges de médecins aux titatB-Unis ; 
tellement que les médecins qui prennent 
leurs dégrés à ces collèges médicaux sont 
priés de déprécier les Médecines Proprié­
taires, vu qu’elles leur font perdre leurs 
meilleures pratiques. Comme fabricant 
des Médecines Propriétaires le Dr G. G. 
Green, de Woodbury, N.J., espère avec 
confiance—afin de prévenir les risque» 
auxquels s’exposent presque tous les jours 
les malades et les affligés en se servant de 
Médecines Brévetées conseillées par des 
personnes inexpérimentées seulement dans

MM. B«‘anregani k Lapirrrr» viennent do 
faire à lenr âtahliMaemont «le grande» amôlio* 
rations »jui leur permettront à l’avenir de faire 
un commerce plus consith*iabIe «*t de satisfaire 
toutes les exigences de leur forte clientèle.

Cet établissement tanu sur l'excellent pied 
que Ton sait, mente l’encouragement du 
public.

La cave de MM. Beauregard Jk Lapiorre «»ft 
très bien fournie »le tout**» aorte» de {boissons 
**t liqueui h de premier choix.

—SPECIALITES

Itioros et Porters
EX G LOS ET EX DETAIL.

Bretagne.
L«*f informations r»*lativ**s aux pasnagera «t 

au tarif sur fret sont obtenues ch -
ROBERT B MO J DI fî,

Agent de l'K»t pour le fret »*t le» pHssajrera, 
fjA KoRHÎn Hottce, Blotk York St, ToronU».

I). POTTING EU,
Surintendant en chef. 

Bureau du chemin de fer Monet/ u, N. B 
24 novembre 18S7.

Remues t le» iiomuines du P.uîîan

Ce» Mossi et tr» »oat agent» pour la célebi 
manulwture do Poêle» de Brock ville, Lo»id< .. 
ot Toronto. Agent» pour les échelles j**rar 
;er« de Hitchroi’k et au«»*ii pour Ja »j»h
U ;ifa» tuie «Targont* r»**s »ic W^ll!nyf«>r«l 

lb Novembre 1«9K —l- an

To * n moulin h carde, aver marhin**-* \ 
t» nd:'*, *V>uh*r, pr»*R«er **t Tôtoff**,

UN 01TRB :
4o r.ne *!•; r«* !»* 'i -e a pints, an tout 

moulins, environ 14moitié »»n ruituu» .
< Yîte pr»»priète. »*«;t sitU' O <ur une belb* r - 

; v!*'i»j à une petit** »ti«tan'.* ie deux rgliaep 
le trar * T in chemin i" ' r 

Change rare pour u»i cultivât nron actr* 
I avant plMHeurs entants à »si»lîr.

Pliisit >*rs frère-- ou amis neuve!, 
s’établir ci . •
•* .*(b*r ni*ü ’ei!»*un ut. u tond i «lue la presse >ie 
l'ouvin^e ue /huit ;• .s ensemhb dans «*sd 

1 fêrentN moulint- et sur la f« : :e, mais b»s *ra- 
vaux se succèdent iurant l«* *o»irs J.»- l’aune** 

Conditions ‘a*;ilos.
S’Hdft^SIU a

PO U R RECEVOIR

Franco de Port\
A 19 CTS LE FRANC,

This 13 X.
Rolled Gold1
Plata BlaR

(wMTnnlai i year») a XJ.pa*rr H.^nk nt Cboire New 
Card Hnmnl*>«, I ^rfreCaoTMitur Outfit *>f Novel t it* ■ 
*nd Our Bur T*rmi to Ajr*t»U f)H. H**mJ m<- *«f 
flnjftrand IT o4a.*taratu for mat I. I>or#.Jf S.-rav>- 
book Pirturra and J} iLantlfulChroracs», yonr imni» 
•«.«mlrlOa. Pktf.(J5) l^rgr Ewh Xmaaatid 

• ard* <-worth »1.00' onlr to <•(«.

M

11 «îctobro î9ST— îm

. j e
VV«»tt«m, P f

T*ir i artin ivonu fi.»o» onïr
A.l4r«. 1U1UŒA CAAD Ort Bolton. Qnu.

Avis aux marchands »le campagne ot au- 
| fres acheteur» de gros et de detail.

Nous accorderons unojattont ion tnutejpartl»-.n- 
lière aux ordre» qui nous viendrons «le la cam­
pagne. Non» exiHviiorons ^domicile tous le* | 
rfl'. ts acheté» à notre magasin; sans charge 
•xtra.— ( m* visite est sollicitée l 
{2 mai 1887.—a. ».

Entendu dans i.a hue Cascades :
—Tiens, bonjour, comment vue-iu l
-Pas trop bien, mon cher , je me suis i je but »!•; les propager, et par dcn médecins 
il le les pieds luer et j ai coutracté un incompétents et sans expérience qui sontmouille les pie 

rhume qui peut avoir des et sequences
graves.

Excusez moi. je cours au magasin de A 
Dion, en lace de la banque »i<; !5i Hyacin­
the, afin de me pvocurer les bottiues im­
perméables qu il vient de recevoir.

— Eu u-t-ti pour Dûmes, Jeunes filles et
enfants ?

—Certainement.
— Alors, j’y vais aussi

iu peste des villages et view villes, et encore 
pur des gens «’intitulant médecins et qui 
r-out piutôt des croque-morta faisant de» 
expériences sur leurs patients tout en leur 
dérobant leur santé et leur argent, —le Dr 
Green, disions nous, espère donc pour le 
bien des affligés quo le gouvernement pro­
tégera la nation en faisant dca loin pour 
régulariser la pratique de la médecine par

Il suffit d’adresser le 
montant en un man­
dat postal à

£ur ce, les vieil
des médecins d'une plus grande expéricn- 

iiix amis si; rendirent au ce. »;t plus instruits, vît par là il relèvera 
\stion, et ils y trouvèrent l'honneur et !e cré»iit de la profession, et

:u‘~ ““ en outre qu'il fera vies lois pour l’enrei>is-
magasin en questit 
Rassortiment lo plus complet possible ou

l'.o-i'üii de TardesHUs, Claqui* doublée-, Cia- ! trement (les recipes des Médcmoea 
ques fancy importées de» tivau-l uis, ainsi ! priétaires, sous examen et décision de Chi- 
vjuela bottiuCt/w6i7é,Lt une grande quantité : mintes et de Médecins nommért à oet ttfet,ipiela
de chaussures pour hommes 
pour 
la
etc.. _

Gros et détail 80, rue Cascades.

^ _______ Les botte avant q’elles u’aient obteuu la licenoopour
nr hommes et garçons se vendent ^l.Js usage général. Il donnera volontiers la 
paire ; les valioes/sacB de voyage, etcô formule du Syrop Allemand de Besci.ee 
., bont excessivement bou marché. et de la Fleur d’Août de Green floun de

• telle» lois, avec une tci.e protection,ot aussi
NB.—M. A. Dion est agent pour la il enlèvera au peuple ses préjugés, évitera 
Abr* ivbaiwsnr’e d’un seul morceau de G. la compétition et l’imitation des médecines

sanH valeur.— (Tiré du Moil de Chicago,
célèbre chaussure d’un seul morceau 
Jtoivin.—5 aov.1887.

3 août 1887.)

lo M. Gvndron ayant l'intention de tians- 
port»*r sa mannfaelure d'instnimonts amUnn*» 
dans les Tow nships offre en vente son ôto- 
blissemvuit vd-devant occupé par M. Bisson, 
nette. Le terrain comprend à p»*u près 100 
pieds carrés. Il s y trouve une houtiquo de 
60x30 ». J étages, une fonvierie et forge 45x30, 
ce» doux bâtisses couvertes v*n tôle, une mai 
son à 2 étages 22x30, dt*H écurie, hungani et 
remise.

Tour les condition» s’adresser au soussigné.
2o. J’ai ordre »io vendra un autre établis- 

Bernent de ns le Village «b.* St. Pie, uuciennu 
propriété de M. Michel Girard. Les condition» 
seront avantageuse». Il va sur le torrnin une 
bonne maison, uu beau magasin, hnngard at- 
b‘U «nt au magasin, éctirie, leuiifle, etc. Cet 
et .Iji ssciu' iil conviendrait bien à quiconque 
désirerait se oettru »iaus le commerça.

3o. Ho mar hand «lésirant. «e retirer «le» 
uffu res »*tl'r. en vente son fond» de commerce 
consistant eu un bel assortiment de magana 
general d campagne, ainsi que le» bâtisse» 
henu grand m«igasiu avec logement au-dessus, 
h vnganl, remise, écurie ; le tout en parfait 
nuire. Celle propriété est située dan» nue de 
uos meilleure» paroisse» pré» de la ville, et a 
servi comme place d’affaires depuis au-delà 
de 2U ans. Des condition» liberale» seront 
ccordce» k celui qui désirerait acheter le 
aock et le» bAtis»e». S'adresser au aouaaigné 
our plu» ample» information».

J O. DION.
St.Hyacinthe, II aov. 1887.—a. c.

23, Rue d'O (Cessa,

la 9-87. A PAR/S.

ON A BESOIN

ai* I88S—oc

De femme» pour le corn nu re*> d'automue 18 
de Noel.

L'ouvrage qui leur »em conrié n'ent pbb diffl- j de Beat Sbefford. 
elle mau agréable d'exécution et peut être 
tait A domicile. Elle» peuvent gagner aisément 
$1 à $3 par jour, (.'n enverra de l'ouvrage par 
la malle k quelque distance que es mit. In. 
formation» donnée» gratuitement. Pas d'ex.
«ment A snbir. Adresses.von» de suite .*

CHE8CKNT A HT , M7 Milk St ,
Boston, Ma#» BoxSiTO.

A VENDRE
Un rid m placement du un arpent lo p*. 

fondeur *111 un demi-arpent de largeur, situé . 
deux arpent • de l’é^iiso catholique de WecJ 
Shetîord et * proximité de Téçnle. Cet u*.- 
placemer t -st garni d'une ♦♦curie, dune 'K*ntn 
maison, d’une boutique d»* « onionnier on * 
murent tou» leu outils nécessaire^» » 
cice de ce métier, et un pütt» qui no tarit./ 
mme le fournit a’eau. 

i*e» condition» seront taciloa, et on pont.
: U»** c.iUUHltrcen bViressant au hnr».yin de p*»r.

• N^ .*^ «• ♦ ^ ►N *^<-*

A VENDRE

i-o 1 u i... * i iso v u.m

lOülilS DE
CALENDRIER • L'EXTRAIT DE CAFE CONCENTUÊ

DK LYMAN !
A ^ _ |

Le plus facile a employer
ATTENDU QU'ON fKUT AUSSI IUKN KN

Faire tin gallon t\k im.ki.
NE TA'SE

L» produit le plus exquis d»**« meillmir eu.16r

MOKA er ,I A\ A

ECCLESIASTIQUE

Pear rAini Bisseitile 1888
Approuve par TKvéque d» St Ilyaciuthe.

A ï«î|M mille» et detul «le Si Hyacinthe si 
quara».te arpents de l’(»gll»e de >iiuoD,d»u5 
le «tenxième rang «le cette dernière paroisse, 
une U rre appartui■ ant ci-devaut à Joseph 
Migneault nvoc m lison neuve de pieds pai 
28,brune cave ci dèjuindauce» telles que : tour 
hangar», puits -uipiorré, grange de 75 pied# 
par 28.vo**»Ihh (Tuti** ,V»*uH,#«*ri»* •*» pleine opé 
ration.

Pn^oMninu tnrm iiato.
Londilion» ir • udU», 

S’adresser *
J. 0. DION, 

st Hyacinth»
1 juillet 1887— lia et* c

A VENDRE

VENDU AU

COURRIER HE SM-MTP,
PRIX : 5cts.

Il iert au bien être à la snairon t .-^t un 
précieux compagnon k la «basse, À !» néchr, 
»n voyage ou sous la U nte.

Kn ▼«•nte che» tou» !••» épicier» par bouteih 
e» d’une livre cl «i’unu demi livre.

T n tiuralu partie en état de culture et parti» 
en «ucrerie, «lu bol» de cotiHlxuctior. de toute» 
gros.MMir > \ longueur, prtiche, épinelta, 
frau- et bois bUuc. aussi du Isdsde rb itiîîukc. 

S’adr» r»( r k
FRANCOIS LKV1TKE,

Üt Théodore d’A«to», 
< .urne «le Bagoi,

20 i« ;>t , HT —<

Qu’on se hâte de s’en procurer, mention de ce Journal.
r , St- Hyacinthe. 7 Nov 87—

ï

L’Enfant pleure, U
veut son Castoria.

C5A
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Cil ICM IN de FER KO GRAND TRONC
DK MONTREAL A l/r.RT.

I I
I ■*

S?O
VbC OU

cl
H *

VM A M.PM P M P M
M -idiil.........8 lo »; 15 3 15 5 120 10)5
St Lambert.. .S 80 7 80.) 85 5 «10 10*10
Itclœil.......... 0 01 -I 30 4 Oil 6 1H 1118

IMPORTANT
I

•«M

I
»-A‘A-4 A-A A-A AA A A AA 4

-t. Hilaire... 0 OIS 354 13.6 88 1125
S te Madelcir r .. . S 57:4 25 6 38...... (
St, Hyacinthe .0 830 23 I 43 7 00 H50 j doit h, parmi tau pieltaM ho trouvent I w *

Pounproi n'fl-oB.von» pa* ug8ur6 ? fl no #♦* TT T T T T? rP C'ï “I^Cl
panne j'H*4 hii jour hr un quo leu journaux ap- \4 J j LJ J. J-i J J ■ J -*■
portent la nouvel lu »1* noiabrfuaeii pertes do ( 
vin m (i rriblcs conflagrations. quelle s»*ra I»»
prochaine victime? ry&T-zki ’?r*r___l- >

Pouvez,- voue lo dire ?
Non I
Mais, chacun eu onqul le cooc rno, p* ni Pf A

mettre h l*nl»rit ain-l que »•» famille*, hu |K>int / M ( Il I /\
de vuo îles perte* matérielles, îles terribles ra. ( V_-» I ^ 1 1 ^ X / V.
vag»*s de la n*6rt,du feu ou diti accidents, en 
h' dns-unt »

F. IIAUTEI^ • —
Agent (ïéut.ral il.'Anxvrtiricf* à St-Hynciin hr |
(établi en 1*75) qui représente dans le 
itafrb t de et II) n> inilie et les comtés voisins 
pan inO'fiH de deu/.e deH plus lin portantes 
coin; agni h d'assurance anglaineH et caua* 
dieoues fui lu vit* '-antre le feu et les aeei-

v* o. llo ial-’e ..........9 50 4 4 8 6 51
tiritanuiu Mill»........ 1012 5 00 7 01
s?* Libcire............  1080 5 0î 7 07

I vante*

• • • • • -
Ppton ............ iodo io::r* 5 U 7 13 12H1?

LA CANADA LIFE
(('niiijtiiijni 1 i/’Annniuni < un In l " ). 

Klulili. . ... Il mu il (<>ii < *nt ..... 1H17

P K r.MIÈRK PAR IK

XII

• • t • •

Autan, ..............1011 1 105 5 27 < 2i 12*9 Capital et fonds uneini au dt là du. iH,000,000
I lurhurn........... 1032 12 9 5 5 7
0 ch moud -tapai 105 l Iftjf» 40
S tcrbrtc ko.......1143..........7 11
t’ >mid‘>n.—...1205...........8 15
<1 atic *okr . ... 121 7......... H 35
lUnv Uct ...... 1127,1 58 7 43
Arlhar atla ....1205,3 00 8 55 

S < Jn » ..1247 I 10 1020
\* îtfhcc...........2 05 6 30 .......

I Oil1 a
2 i*
3 31 
8 37
i 10 
3 02 
d < o 
5 05 
7 00

ap
Revenu h hhUel nu d< lii de. ... .... 1 ,WiU,000
(Extrait du rapport du gouverneni» ni sur les 

' oiiipagn es d AsKiirauei hui la vie j
Non vel 1**H 

polit ( H,
I8SÜ.

t t ttna t»i Lite | Neule) ltf»R 1,7r»0 
U, A tit it H t ’les (Jutiii. I 4 , 4 i 1

M iis, pour que m i victoire de tan­
tôt ne sc change pas en une honteuse 

t oUieH défaite, il est indispensable que je 
' ° j donne un petit avertissement à mada-
yaf«» h, MR me Hcr t beau.

1<»,7H‘),(Î91
17.' a* A notais* h, , A,nf»4,'i7R
11. ' Mes A ut# t j* a in,'H. 11,827.37 f»

49,24 7,7 i ü

8B,t81,Rf#R 
27,219,599 
D.r», 904,^30

>K i. FvT ^ MONTRKAL.

Xi
fi

CX
H

Ui

— Ne tardez j>as.
— Kn mon absence, vous ferez- 

vous la protectrice de votre belle- 
sœur. la jeune comtesse de Ccsel, sur

Total $.i5,i7i,:m $i7i,Hoa,««H qui un terrible orage a failli éclater,
i que ) ai préservée à grand peine et

Ui)tt
i. *4CJ OIL tn .cij*?o
(%», ciXi9j 'rî*3

i

a a yta. CL, » B—•

I rit ' ciupla tiiaintoiiant do4 piotitn conn 
ikinl'l**M au i port t urn di» polit t* «lt* la ( 'tvwdn

manda Fernande avec une subite vi­
vacité.

— Oui, répondit tranquillement 
Cécilia.

Ht après ce mot, elle dit briève­
ment ce qui s’était passé,se montrant 
très reconnaissante du service que 
Gaston lui avait rendu.

— M. D’Orbiègcs vous a en cfb-t 
rendu un service inappréciable, répli­
qua Fernande,d’un ton devenu be.tu- 
coup plus scc encore. Je lui <n sais , 
moi-même infmime it grc, car ; 
c’est par amitic pour mon Irèrc qu’il 
a pris souci d’une ch se dont, autre­
ment, il ne sc serait certes pas in­
quiété !............. 11 a crai t pour Lio­
nel le ridicule au-devant duquel vous
couriez... ......  Il a agi en véritable
ami !............  Mais qiant à vous, ma
sœur, vous eussit /. du je le répète, 
demander des conseils, afin de ne 
pas vous exposer à recevoir une pa­
reille leçon t

— Ma mère m’avait dit........
— Madame Hcrtheau ne connaît 

pas le» usages de notre monde, et, 
puisque c’est dans notre monde que 
vous êtes destinée à vivre mainte­
nant, il faut tâcher de n’y point pa­
raître déplacé : !

Le sentiment douloureux qui agi- 
tiit en ce moment Fernande l'empê­
chait de remarquer que son langage.

8£ UfiiniD i H.UIKTTE
Avocats

ItCKRAI Vo. 5, ICI i: ST-DKNIS
A. O. T. KKAUCHKMl.W K. MAl.LKTTK.
1 Juin 87 a r

Tacha & DesauteL
NOTAIUKS

Notaires île la Manque Jacques-t arfur

en. Prêts « 1*iirgont à uon«6ti«ns fucil«*H
No. 39, RUS Ste-ANNE 

£j-ji —i ri ^ •> a\ ►}

Magasin Général

-r/)-
1 J. OE L TACHE,__- - -

M Rt__Mr OoHAiitclH continuera tauten L<*
nlT-iireF ri»] Bure m 
de ce dernier.

JOS. C. OESIUTELS

d » M Taché en l'abienct

JU I N Si «KHJI4IW
. NOTA IB K

Nue St/hlfoiue, Nlacc du Marche Bnraanx *nr la rue Ft, DcnfF. aux anciens
I reanx 3'* L. S Adam, *rr.f N.F., et r> LaP.r a 
reet Beancheniin, aer*., Avocat*, porta votai » 
dn FVircoptanr du ItaTenu.

29 marri 1881.Fieri-is Previsions, fins

/.if. l.apo i<e fui la vit No f»92'3 p«Hir ho*; 1 vojr confiée au marquis !
. 2- . i Ii.m .. . ... ___ .1 . M H....I If........ .1.. ! *

i uuv. i ni nv.-'ti yv «t l''■•"V. ».»• . * \ ,« i , /. . , .; 4 . / . , »/| - • , » ,r très sevéïe, dei le début, devenaitr I dont je n\.i osé ni tdoigner qu après! a- ; 4 f - ' >f . J.. J , , • > tout a lait dur et b essant. Mais Ce-« voir i rnificr nu mamum f ............................. .

Et Liauours 
Feironnnie et Peintures,

Faiences et Verreries,
Chaussures

archandises Sèches 
et Nouveauté 

Grand HMortiment de
Porles tie toutes sortes,

ET FOURNAISES A C'UARBCi .

COURROIES 
en cu^r pour origins

SAMUEL BOURGEOIS

s
DENTISTE.

t,. TltrnF.AII,--------»«nll*le

Rue Monitor,
Porte /olsino de M. C. Lr ioux
y^r- PhNTlRRS if tout'» sortit Mit f à 

Ht. Flyaclntha, 8 Mal, 1884

Jacques Fourniar
HUISSIER,

MAGENTA, Angc-CardtanJ P. Q

M. Fonmi'T «« ' har^ra de tant-** niirn ft % 
ttan«. iwiiiies, collection h qu’on voudra lin 
lui confier.

,— —- -

omis» tu |m»>8 en luvourdo B 'I i’aiil l'ayun, d** 
SMI vim:iiitii»*, b' i l h» » ru»* jiinqu'iiujourrl’inii, Fernande rougit de nouveau en ré

• • • • •

V M A. M V M F M A M
S 30 ............... 2 10 ..

2 :> 05....... 8 :7 ....
M lébco.

• #» Julio
VrLluibimku. ...11236 50 ...  | 13
«'ativi'ilo.......... 1218 7 53 ...  i 55
» mlicooko....... 1020 7 UÎM,,2'»3 42

uiijdoi»...........10:27 27 1152 I 00
> icrhiooK»* . ... 11 13 8 Ou 1 1 |8 | 28
l'iehiuoud dé p l 1 3 î» 00 1 13 3 35 ....... .
I » ! 4 ril .im • • • • • • 1 r.*'5 3 22 l 53 5 57 ..

Huit dînant Z" ann, par voie dn b»*niiH, à 4*1,- pondant Ull pCU SCCllCfTÎCnt \
: fiu»;. r» «»t eo Mi»nrn ur n'n payu quo S /i •»«» | —Puis vous avez pris tant de soin *,
i < iuimii nhitér ou $120 d«u»uifl qu’il t*Ht UHHurù. . . . . ... w maki,iNi!,(i‘ntnt pl. vm. i .1- .1 Jc cro,s »1on intervention mutile.

K ÎWIM’ELS,\Kciif du Dintri t. SI lly«»iri ho. —Piliscjuc VOUS a Vf Z pris tant de 
i»K El u T JA* M KSjMnlrcin, st i l > i» i i> t lu? soinq, j e crois mon intervention inutile

r . —Pardon...La protection du tnar-
La ( ic d'slssurautccoujre le heu

imiTLSil AMERICA
IRublif .... I or*nta,Oi»t........... IH lin.

Artil, f» 1,200,000. Ré y. ann. .fl,000, *00. 
h|M*» Pilin’ ; on a*Hiir«* IPH hâl )hh«ih ih dôt'H »^t

quis être insuffisante dans ce cas.
La vôtre est plus sn-r.
— Je vous remercie de la préférence! 

Mais la jeune comtesse de Ccsel, ma

cilia, hibituée aux douces represen­
tations de sa mère, trouva qu’on la 
grondait très rudement ; si rudement 
qu'elle comnr.cnç it à en pleurer, 
quand elle entendit une voix q ii la 
ht tressaillir de joie et sécha instan­
tanément les larmes dans ses yeux.

Le comte venait d’entrer. Il al­
lait de groupe en groupe, échangeant 
quelques m *ts avec ch icun, donnant 
par-ci par-là, une poignée de m .ins.

*\ cton ............. 2 13!* 17 2 48 6 216 Ro ,,(»M m,un< 1,8 *,L* f in,t'H,a 'Uiimaux contm !♦•
■ pton .......... 3 00 10003 000 33 0 17 : ’! "l ■“ \JJ»1 i........ J»*

l m* f' poiiH»* iiiiiii*,diati HIT i donne»* U IouIn 
icttia, m tic pont** uu U'U’imunun*.

I . Bin ti In, lisent potu In » I i h t » i * t ; A. N.

soin d’aucune protection.
—( )ue vous savez bien le contrai-K*

rd... N’a-t-cîle pas le plus gran .1 besoin
»e. Itosalio.__ 3 50 1023 ........ .......... 7 12 j Oiaibud, hoiik.»^.ni. îst-11yibfii.ilà«î. AguniM de votre protection pour se défendre

, ,, 4 . . , ,, . . » Il vit sa fem ne, toute oianche, tontebellc-sceur,est ici chez clic et na ne- i . . ’ t. ,mignonne, toute cra.i tive, a cote de

ë

8 v biboire....... 3 *22 1007 3 22 ........*» 55
' « il.annui Millp.8 30 1012 ...............  7 00

-, ii pi iiiiiik . , i i i i'if | mi» , i i ;

. %» i i . ^ i ini- , - .,r i (iiio»mrd, .M IM*., Pi mnmoiul vil lu , K»f, <i m 1 -o. JimlpliTnc. I 2 • Mil.» I J.» .........  i 35
11ilair?..........4

WA ril
j .* 7 _’***.* 7 r I mi, Mhnux i 11 o i .Lm. O. * Unir, Rich moud

1 .*.» < *•* • *:0 d<‘tiifUid«T <*ikoru diH HRiMitH Inniiux
On

5 01 1102 5 (17 27 7 f I

u Hyacinthe.. I W» I 007 ou; ' .'V;",,x_, “.T'.‘.’V"' 1 .'M | contre les autres, et de vos conseils
pour se mettre en garde contre ses 
propres inspirations ou celles de sa fa­

. , , . , nr.ii)p p t - j • 1 mille (lui ne sont pas toujours heureu-M. liamhurt----1) 00 II ta î) 40 < I .» 8 30 LA Cic "dASSUH INCE contre le TEU , »• , ,
M^nimsl.......... •; 3ft 1155 0 oc 8 U. H üli I • / </v./,.v. seiT.Jc voos dis que notre cause est

tics .sérieusement compromise, cl je
vous demande votre assistance ......
Me la refuserez-vous ?

— Non!—dit Fernande après un 
instant d'hésitation et en paraissant

15 M:ii 1887 Etablit*.......... Toronto, Ont....l M
AclH, ;• ,7 10,000. Rmv. ann. $1,Mo,000.

' 'Il IIHHlirt* I»*H hlltiiHtH iKulut'8 ♦»! I»*H »b*p* 11-
Uin'i h <U P un* h » I ’initmitix rontro I»» fou « t 

! I#* loniuMi. à 7 r»c il »l 00 pu» >100 pour 3 an h, 
1 . RimIi'If, pour lo district, A N.

h(3ures des ï rains M ' ’lnirb’H.

DU

SOUTH -EASTEBN.
Aim FS. CITATIONS. Pahha. .M »aJ:

A.M. l’.M.

Ntunbridgc................... 6.10 1.00
•-'i Bedford........................... 6 16 l.-J.'»

Myetio............................ 6.22 L35
14 Farnham—Arrivée. 6.45 2.10

do —l)<5| art.. 6.50 2.80
2o L'Angctiardicn......... 7.03 '1.55
21 l'a pineau........................ 7.21 H. 10
26 Abbottaford................. 7.23 ;». -jû
31 Nt PieK. v« # ■ ^ •••••••••«•#•#•• 7 44 3.60
40 St. Hyacinthe............... 8.10 4.36
41 Sic. Rosalie (Travcr) 8.16 4 60 !

48 St. Simon....................... 8.43 fi.'jt) j

53 St. 11 11 g 11 UH.................. 9.05
66 Cuvignas...................... 9.15 6.01

St-Priinc....................... r; 06
j2 St-(iuiliftumc............... 9.86 o.ai

Sure! ............................... 10. 15 v^.oo ;

I^y* M. B A Ri 13.4 r«*pinMi*ut»* aUMi Ion 
(’oii)pR^nit'H A n,;b»i»huivhuI.**» •
Kirt* I iir. A hh» *» ml ion, 1800... i 1,000,0* 0 Htg.
( 3 lin i < I i i% il, 1 H ^ I............................... 4,000,000 “
Imp'tml, 1803...................... .. 1,1*00,000 “
Londnn AM'jrnni »*, l 72') ......... 1,100,010 “

ALLAN LINE
Royal Mail Steamships

I;A ligne lu pi un courte outre I Auiôriqtio et 
l Europe, m* pn riant quer» .io u us

pour ho retnl'ü »l un tout i ne ni »\ 1 outre.
Un vnitfHunu part de tjuébuc toun les JcinllH.

3. f)(i i Ptuumge do St-Hyacintho a Liverpool : 
Cn b inos, Ï61.76, S71.75 ft 8L74f

(St Ion l .uncnageincut)
Douxieme Cliwso $31 75
Entrepont $21.76

F. BARTELS, Agent.
S T-Il VAClMTH K

Sej P m re 1 Si7—I—mu

S i A T ION H
31klk 
A.M.

W? 'TCl r •••••«#«• • • • • • 7 00
M.HuillaQiiiu............ 8.
St-Priuie.................. 9.00
(aviguac................. 9.15
St.lluguc»................ 9.30

40 Si. Simon................. 9.54
41 Stc.ltosaiie (Trav). 10.25
42 St.Hvaointbc........ 10.45
31 St. Ko........................ 11.36
46 Lbbottalord............. 12.05
39 Papineau...................

L'Aogo-GmrdicQ.......
12.16

Ai 12.40
4 S Farnham................... 1.10
S 6

Mystio............. .......
10.35
11.10

9i Bcrlford.................... 11.26
62 Stanbridge................ 11.35

IfixniEs 
1\M. 
2.15 
8.25
3.35 
3.45 
4.00
4.20 
4.66 
4.60
6.20
6.35 
6.40 
6 65H 6.16 
7.1» 
7 33 
7.11 
7.45

AM >LIlu T

FA3SAGKKS
A.M. P.M.

8t-LWaire... 0.0t
U 'UtrcmciJi.,............................. 7.10 o.oi
M ai îovilhî .. ...........................  7 30 0.01

PASSAGERS
A.M. P.M

ville... 0.30
Kuuceoont.. 6 50
^ i- ÙiV-aire.. ......... .................. 0.00 7.05

T. A MaoKINNON, 
Uér^Oén^ral

l i. V. MORIN
MANUFACTURIER DE

Portes, C/iassis,
Cadres, Moulures,

Plinthes.
—AUSSI—

Roiü de adage c6clié à la vapeur, préparé et 
Irrut, hlanchisFago, embouvetage, adage, et 
ÉDoruAge faits promptement et

Satisfaction garantir.
Coi u d s Rues St Joseph et St Antoine

St Hyacinthe, 16 Marsl887.—ae

L’Enfant pleure, Il
veut son Castoria.

Biudtarii, eoiiH-ageni, st-Hvu» intiic. ÀgentH i s'imposer un léger effort.—O ic faut- 
Im uut : F. U. Sailli h m, Bedford, K. Uhabot, i j| jc ^ssc )

— (J.jc vous vous rapprochiez de 
votre bclle-srr ir pour la couvrir de 
votre protection et l’éclairer de vos 
conseils.

— Vos instructions sont bien va­
gues !..........  N’importe,j’agirai selon
l'inspiration du moment. Allez donc 
oii vous avez affaire.

Je vous rends grâces mille lois !... 
Vous êtes notre providence !

—Je défends le bonheur, ou, du 
moins, le repos de mon frère !

Gaston réprima un mouvement 
d’humeur,et répondit en s'éloignant :

— Quant à moi, je défends mon 
rcpo« et nia satisfaction !

Il se retourna cependant encore 
vers Fernande, et durant deux ou 
trois secondes, ils restèrent à quel­
ques pas l’un de l’autre, paraissant 
tous deux attendre un mot, un re­
gard, quelque manifestation enfin 
qu’ils désiraient également, mais 
qu’ils sc rcfusèrentmutuellement avec 
une égale inflexibilité.

Us se séparèrent, Gaston pour al­
ler au-devant de madame Berthcau, 
Fernande pour rejoindre Cécilia.

Quoique d’un caractère trop sé­
rieux pour donner une importance 
outrée à un détail de toilette, Fer­
nande connaiïsait trop bien tout ce 
qui avait rapport à l'étiquette et aux 
usages du monde pour ne pas re­
marquer le manque d'à propos des 
dentelles et des nœuds de sa belle- 
oe ir. .

—Vous vous êtes habillée comme 
pour un bal—lui dit-elle à voix bas­
se, mais du ton sec dont elle faisait 
toujours ses observations.—Ne sa­
viez-vous pas que le but de notre 
réunion était une promenade dans 
les bois ?

—Je n’v avais point pensé—mur­
mura Cécilia déconcertée en jetant 
un regard presque suppliant au mar­
quis pour qu’il ne la laissât pas dans 
une soi te de tète â-tete avec Fcr- 
n inde.

Mais le vieillard, voyant les deux 
belles-sœurs s'entretenir à moitié 
bas. avait craint d’être importun, et 
s’etait éloigné.

—Il eût fallu y penser, reprit Fer­
nande, et demander des conseils, si 
vous ne saviez pas quel costume était 
convenable. Vous voyez bien que 
toutes ces dames sont fort simple­
ment mises.

—C’e^t vrai ! répondit Cécilia 
après avoir jeté un regard timide au­
tour du salon.

Et, confuse de se voir différente 
des autres femmes présentes, elle 
ajouta naïvement :

—Il est bien heureux que M. le 
b*ron d’Orbièges m’ait conseillé d’ô- 
ter mes diamants I

—Vous aviez des diamants,et c'est 
le baron qui vous les a fait ôter ? de-

EIV1ILEVILLE,ST.PIE

P. Emile ROY, Proprietaire
L»** (HTHormos qui (luirent bMlr trouveront 

coiiHtiiiutiK'nt au moulin i\ nui»* une grande 
quantité clt* bols noc de Pin, Pniche, Epînctte 
Blanche, LntteB, Bardeaux, Ih»1h do Charpente 
à prix réduits.

Lee iTilrepreneurH et ceux qui font lo coin- 
miToe du boin auront de» avantagea spéciaux 
eu achetant par grande quantité.

La Compagnie du chemin do fer du Sud Est 
avant un embranchement à mon moulin, mo 
permet de remplir promptemeut les ordres que 
l’un voudra bien me donner.

Je sollicite les ordres par la malle et j’en ver­
rai une liste de iiion prix sur demande.

Les moulins iN farine et A carde sont toujours 
houb la direction d'Iiouiincs d’expérience.

Les nouvelles améliorations que nous venons 
do faire à ces moulins pour satisfaire la prati­
que toujours croissante, uous permettent de 
donner prompte et entière satisfaction à mes 
nom mouse* pratiques.

LOTS A BATIR
M. Boy oftrc aussi cn vente dans le beau et 

gram! village de St Pie, sur des propriétôes 
vis-iVvis le Dépôt des chars et a proximité do 
l’église « t do la rivière de magnifiques lot« à 
bâtir Ces terrains so vendent payables so*’t 
par ternir ou à eonstltu au gré de l’acheteur

A 1884Uot

A. V entire

Cotte l*dle ferme, située à quelques minutes 
de marche do la ville, au îung ôte. Marianne, 
St.Hyaciuthe le Confesseur, do trois arpent# 
sur trente, avec maison et autres bâtiment*, 
en parfait ordre sous tous rapports.

Pour le# coolitiou# s’adresser au j.roprié- 
tJ.îre

MISARL FONTAINE,
St. Maurice

ou à «on procureur R.K. FONTAINE,
Avocat,

Hue Gliouard.
IP »* tobre 1 ?87 —a. «.

l'altière Fernande, et il s'avançi vers 
elle dans l’intention de lui parler. 
Mais, au moment où il l’abordait et 
où Cécilia, redevenue hmr use,atten­
dait le premier mot qui allait to li­
ber de ses livres, une autre voix, uue 
voix éclatante, s’élevant U ut à coup 
a quelques pas plus loin, fit e Ren­
dre cet appel :

— Eh ! ma bichette, je te trouve
enfin !............  Sais tu que voilà un ;
temps infini que jc suis a te cher- j
cht r............  comme une aiguille dans
une botte de foin ! ........... Jc t’ai à
p< ine aperçue ce matin, et ne .*a 
chant on tu étais, jc courais comme 
un rat empoisonné dans tout le bâti 
ment et jusque dans !e parc ! .............

Et M* Berthcau, tout en a lrcssant i 
des saluts et des sourires a toutes les 
personnes devant lesquelles i passait, 
se hâtait de rejoindre sa fi le. Le 
comte ne l’avait pas attendu ; il s*é- 
tidt au contraire éloigné brusque­
ment en entendant sa voix, et Céci- i 
lia, désolée, avait senti pour la pre­
mière fois de sa vie quelque chose 
qui n’était pas du plaisir en recevant 
les embrassements de son père.Quand 
clic se rendit compte de ce qu’elle 
éprouvait, elle se le reprocha et s’ef­
força de n'en rien laisser paraître. 
Elle y réussit assez bien pour que M. 
Bertheau n’eut aucun soupçon.

Pendant ce temps, Giston et le 
chevalier avaient un tête—à-tète dont 
le premier enrageait tout bas, tandis 
que l’autre y trouvait un malin plai­
sir.

Gaston était sorti du salon pour 
aller dans l’antichambre guetter ma­
dame Bertheau au passage ; mais le 
chevalier qui, grâce a son espionna­
ge, savait fort bien où se trouvaient 
alors les diamants de Cécilia, crut 
utile à sc> projets de déjouer ce plan. 
En conséquence, il sc hâta de sortir 
à son tour pour continuer une sur­
veillance à laquelle il trO/ait d’ail­
leurs un certain plaisir.

En arrivant dans l'antichambre, 
il vit Giston qui, pour donner un mo 
tif à sa station dans cette pièce de 
passage, introduisait méthodique­
ment un certain nombre de cigares 
dans l'étui de paille destiné à l’ac­
compagner dans sa promenade

S'approcher de la cheminée, pren­
dre l’un des cigares qui y étaient dé­
posés, l'examiner, le flairer, puis le 
comparer à d’autres que lui-même 
portait en poche, et engager une pe­
tite discussion à ce sujet, fut pour le 
chevalier la chose la plus facile.

Gaston, exaspéré, mais oblige de 
sc contraindre songeait à opérer une 
retraite qui lui permit d’aller atten­
dre ailleurs la mère de Cécilia,quand, 
à son grand désappointement, il vit 
cette dame paraître en personne à 
l’entrée de l’antichambre. Ii se dit :

—Il faut pourtant que jc la pré­
vienne !

Et, manœuvrant avec prudence 
afin de n’exdter aucun soupçon chez 
l'argus qu'il avait en face de lui, il 
combina ses mouvements de maniè­
re à arriver devant la porte du salon 
en même temos que celle à qui il im­
portait qu’il piic dire un mot. Mais 
le chevalier, déjouant encore cette 
petite ruse, s’élança avec une impé­
tuosité imprévue vers la femme de 
l'ancien marchand, l'aborda le pre­
mier, et lui offrit galamment le bras,

(A Continuer.
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*:T POSEUR DE FOURNAISE A EAU CHAUDE ET A VAPEUR

•A o. 148 Rue Cascade, Anaenni maison Léon Platnondon

M. Blondin a une nouvelle machine p > ir coup :r et tara i U r 
„a_j!cs tuyaux et faire les nif>f>len à meilleur marché qu’à Montréal et 

j ailleurs.
Valves nécessaires aux fro nagers,

Tuyaux en 1er et e i >!o .1 ),
Tuyaux en grès,

App ireils à g iz,
Appareils -le eu i ïi je :t de lieu ~ lais mee.

à 10-8-3

M uériaux d i pre ni ère cl use,
O IT V 11 AG E G A. T i A NT TI.
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ST. IIY K'I.VMIL
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L Atelier est fourni d’un Matér e^ 
Neuf et dans lea derniers goûts, et d ut 
te qui est nécessaire pour entrepren !' l’inv
j ressior de

fibres., J roc!) tires, Cn -
cuiaircs

autres ouvrais t»luô ou moins volumineux
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* Juim*> us ymn dû d âmn
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De toute Urandeur. be toute Couleur. Azec 
Dorure ou plusieurs couleurs. Sur Papier Blaoc 

ou de Couleur, ou sur Carte ou Cartou

B L A ï
. BS TûtIÎSS SORTES

liianc de Rôle. Listes Electorales


